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Troisihw Conférence regionale des ministre8 de l'édacation et des ministres char%& 
de la planification économique dans les Etats arabes, Marrakech, 12-20 janvier 3.970 : 

Résolution no 8 

"La Conférence ......... 
- Recommande que ïes pays arabe.s,' 6 tudient ' k s  &yens scientifiques propres 3 réduire 

possibilités 

- Est d'n*que les bâtiments scolaires constituent l'un des postes les plus impor- 
'tants à cet égard, réaffirme les conclusions auxquelles la Conference de Tripoli 
était parvenue à ce sujet et recommande la construction d*~t~~lis'semenrsc-scolaires 
dont le style ne soit pas trop différent de celui des,habitaticsns du point de vue 

simplifiés et fonctionnels, étant entendU que les 'Etats .membresi demont procéder a 
des échanges d'informations et d'experts dans ce.dornai~e e,s,.qy'il pourra être. fait 

. i : . .  , .  

les dépenses d'éducation et 3 assurer une. utilisation judicleuae cks 
educa t ives ; 

;. 

iii architectural et social, l'emploi de mat&ri.aux locaux et la crGatkin &modeles 

II appel 2 l'aide de 1'Unesca et des autre.$ organisation internationales; ... 

__ ._ ...-.- ...... -_ ..... 

"_I...--.,." ......... 

.......... ..... -___ ~ - .._ .. -.. - 
............. , ..d __ . ,. ......... ........ _ _  

... 
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1.1 

.............. 

T'tif& Regional Conference of Ministers of Education and Ministers ResponsibLc for 
Economic Planning in the Arab States, Marrakesh, 12-20 January '1970 : 

c Resolution No. 8 

"The Conference ........... 

. . .  

. , .  
..... I .  . .  

. ,  
t. - Recommends that the Arab Countries should investigate effective Scientific methods 

for reducing educational costs and ensuring the proper use ofLeducational possibil- 
ities; 

therefore confirms the conclusions reached by the Tripoli Conference on the matter, 
and recommends the reduction of the architecturai and socia2 gap between school and 
society, the use of local materials, and the introduction of simplified functional 
models; it also recommends that exchanges of relevant information and experience 
should take place between Member * States, and that recoutise should be had to the 
assistance of Unesco and other international bodies in this field; .... 

- Considers that school buildings constitute an important Item-in this respect, and 

VI 

(UNESCO - ED/MD/ll, Paris 27 avril 1970) 
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1. LNTRODUC'IZON 
Il est notoire 

1' éducatiofi dans les 

que' l'un des problèmes les plus aigus de 

pays en voie de développement J.. . .: est d'.assurer 

la réalisation de båtinents scolaiqes, permettant non seulement . 

d'accélérer: l'expansion de l'éducation, mais, . .  aussi..d'en . _. I augmenter 

la qualitq- L'absence de ressources-financièqes - ..*. . su€fisantes n'q 
est pas l&cause la plus grave: celle-ci pqurarait bien &tre le . ,  

manque de yision,ainsi que. la crainte, . d'expésimente~ I . I  ,et d'innover. . .  

. Si les 'pays en voie de développement. desirent vxa@ent..tpe,,- .' 

1' éducatim- devienne pour eux. un 5nstrwnenf pp%ssanf.de . ,c.haqqpmept 
social, iI+,:serait grand temps qu' ils révisent ..._ .-.. .,. I-ur conc,ept$P? ".. . 1  , . de,,, 

1' éducation:, ainsi que leurs politiqucp,, strapégieg,. ,sys,t?imeg,, et. 

pratiques 3. cet égard, 
éducatifs, devraient, faire 1' objet d'une 'pi'iorite puisqui&nt tout 

ils reprdsentent l'instrument, aussi bien que l'expresston d'un chan- 

geuent de l'éducãtion. 

. . .  . . , . .  

. .. 

< .  . I . .i.._ .. .. ..: .: 

.- . ...L. . , . .J... >. . . 

I 
.. 

... . . _  <. .. ,. . . > > 

T , . .  j '. 
Lors d'une telle révision, les bâtiments 

. .. .., 
. . (i..,' , f . . ;- ,,; . . _. . . 

. . ,~ .. ." . . .. 
. :..!: :. .. i..!. . . 

. 
Un examen de la situation dans les pays arabes révêle qu'en 

général 1' éducation sou€£ re énornénent d s  un tianque de cavktructions 
scolaires aussi bien quantitatif qu'e qualitatif. Pourtant ces pays 

consacrent une part relativement importante de leur revenu national, 

jusqu'ä 5 ou 7% dans certains cas., à l'éducation. Or, ils sont encore 

loin d'assurer des écoles cohvenables aux enfants d'âge scolaire 

obligatoire. La Conférence de Marrakech des Ministres de l'éducation 
des pays arabes (1970) a insisté sur le problbe des constructions 
scolaires et, comme solution, a préconisé "pour réduire les dépenses 

d'éducatiôn" , "d'assurer une utilisation judicieuse des possibilités 
éducatives", ainsi que de réduire le fossé entre l'architecture et la 

s~ciété, c m e  entre l'école et ia communauté. C m è  nesure pratique, 

la Conférence a recomandé "l'emL>loi de Liatériaux locaux et la créatim 
de modèles simplifiés et fonctionnels." 

En réponse à ces recotrinandations, la présente étude a été conduite 
dans le but-de proposer un cystbe de construction applicable dans les 

régions chaudes et sèches, en zone rurale. 

part un niveau satisfaisant de flexibilité, adaptée aux exigences des 
I1 s'agissait d'assurer d'une 
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1. .mTRODUCTION 

Undoubtedly, one of the major educational ptoblems in 
developing countries is the provision of effective school buildings 

that would accelerate the expansion of education as well as contrib- 
ute to the improvement of its quality. This problem is due not only 

to the inadequacy of financial resources, but also, and perhaps mainly 

to the lack of vision and the fear of experimentation and inno- 
vation. 

It is high time for developing countries to revise their 
educsitional theories, policies, strategies, systems and practices 

if they truly want education to be a powerful instrument in social 

change, 

because it is after and above all the mea:is as well as the expres- 

sion of a changing educational program. 

. School building should be given priority in such a revision, 

A review of the situation of school buildings in the Arab 
Region shows that, generally speaking, education is suffering much 

from lack of school buildings in terms of quantity and quality. 

Many Arab Countries are spending now a relative-ly high proportion 

of the national income on education (up to 6 or 7 percent in some 
caces), yet the road is still long in front of them to secure 

appropriate schools for children in the compulsory school age. 

The Marrakesh Conference of the Ministers of Education in the 

Arab States (1970) called for due consideration to the problem 

of school buildings, and as a solution requested the Arab coun- 

tries to reduce educational costs, ensure the proper use of edu- 

cational possibilities, and reduce the architectural and social 

gap between school and community. As a practical measure, it 

recommended the use of local materials and the introduction of 

simplified functional models in school buildings. 
, 

In response to this recommendation, the following study 

is made with the purpose of proposing a structural system for 

rural hot-arid areas that, on one hand, provides a satisfactory 

level of flexibility commensurate with the requirements of new 
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tendance.+ . . . . .  .nouvelles en matière de programes et de mé.h?;&!:i-..i.,. ._ 
........ ;'.? l...\ 

. . . . .  _. . . .  . . .  .. --_._ . i - .  , -. 
; . . i _ .  . 

;',:6du&tifs, et .d:t autre.. part ?.e "&ours aw..p.otenttali 
I .  ., . .  , I ! 

, .  -:. 

-.. rriatGrie3;les: e.t ines. 

cuI~.urelles. de ces région; 'par"'1'emploi: ,de leurs r 
. . .  

. . .  . ._ 
- . . :7 .. 

~, , .., 
. I  

... 
. . . .  .-. 5 

.. 
. , .  

* I < .  , . .... .,... .. 

- ."i,a sf.tuoture proposs ote des bbtimentci à "flexj,bil.ité 
.... , : 

. .  -. .' 
' incorporée"-,. . peraiet tgyt 

connu que le développein 

:.de ,t'organisation .éducative a fait apparaftre un besoin d.e-,.plw, en 

~~j:~plus :zParqué 

' .-faqons les p . . .  commodes " d ' y  répondrè."w dite:.?plap-, libre',' - est de 
....... fealiaer de larg-s- .es~-i.reo itEre6snt divisé-s pat,., des .cc_lois 

' 'gortew,es- amovibles. 

peut parler alors de "plan ouvert".' 

.... attire le plus fréquemaent i&$ 'erehitectes. 

anisét9 ;-.:-.-El.:eS$ bien , -~ 
. . .  

thodes b.; &h'seignement mpdeFe et 
. . . .  . - .  . . . . .  

'-I 

..I. : -- . - .  . 

.... 
lexibil it6 dand"kés bStimentgs ;sqolafr?s.. L ' une des 

, - . . I  .._ , 
: -. ,~ ., . . .. 

-. . .. ,, . .  
. .  . .  

. . ,  

,.. j -. i . .  .: 

:ci' arrtve m3me- qu'.on aenon:ce a.ux cloisons; on . . f' . 
. .  

C'est ce.genre de solutions qui 
, . .- . .  .. . .  . . ,. . ..: 

Dans les pays .&dustri- 
. . . . . .  . . . . . .  .. . .  ' 3  , .  

son "&nploi r4pjAdu. :a conduit: ,au développement de systèmes 

S &e~i&î4&éc; .( certiceur. . . . .  primaire) pi& IL 'gros-oeuvre, 
. . .  . . . . .  

. . . .  s . . ,  . ' __ ' . ;, 
. , ..... .>en ,combinaison '.p& ie s'.econd oeuvyq, avec des cioisons d6btitables 

. . .  . a  :. - .  

...... ,. 
'3mécanisées'1 -( stkcture secondaire). Op peut cependani .émettre ter- 

gains, doutes quant 9.: la ~général.i~s~tion de telles soluti'&..'-: 

1 ._, Elles sont relativ@rnen.t coQteese6 

2. Elles nécessitent cime technologie ainsi qu'une 

gns ia piupart de&- cas, pour be grands espace 

,": -. . .  .,. I .  . .  
, : . '! . - _  . . . .  . 

..... . i. , :  -, 
' .'- 

. _  , . .  - . < , . , .  ., 

. . . .  . .  - ,  
. . . I . . _  . .. !'. ' 

ï&que> avancées. 
J . ;- .... 

. . .  . . .  . . .  . . .  .... 

. . .  
'. .,a . ., 

.:_i. .:-. . . . .  
__ - . _  .., introduire r . une CXimatisation art-if icielle,, 

I.,- .I!:: ' ;  , 
- *  .. 

ar &p&rience, -que les refoqnes .é,;iucatives sont géneraìe- 
.. ' . . . i  .... ; 

par'rapport . cux .Chang 

s habitu0cs.pédagogi 

ts d'organisation qu*elles 

et les méthodes d'enseigne- 

luent pas. ¿n prat.iqiie, 3 une rapidité telle.-que le recours 
. .  - .. 

h de- iarges' portées 'iSE d s  6lSrnents de cépatbtion 'mécanisée coûteux 
puisse 'toujours se 'j'i;s.tifier. 

"" " Ces. r6sarves gép&aleu sont d'autant plus valables . lorsqu'elles 

. .  . I I _  . .  

.. 
. .  . . . . .  . . .  ..... : . 

. . .  

i 'a&liquciht â. des ,xé.gip,ns . .  «u les recsources.-sónt limitées et les con- 
ditioris 'difficiles. 

t 

C'est, par exernpie, le .cas des zones rurales éloi- 

gnées dans lec pays araha oh les problème8 de corununication, de trans- 

port et d'infrastructure sont encore riigiis et entrafnent une grande 
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. .  .. 

tren&:'"$n-,'the Currfculwn development and teaching atid, -ori. the i..r. ': 
.. 

other hand, further: optiinizes, the physical and cúlturai capac%ty: . 
of these .Breas by utilizing its material and human resöurces.,.. '.: 

. .  

. .  
-. 

. . ,. . 
, . -.. . . . , . . ,  . ~ . 

-. . 

.$e proposed Structure' 'fa1I.s within- the "built-in-f leXi; '' 

. . .<, . .  
I .  .._ ... 

bility" or ,'Ipla;ned chahie" pattern of bqildings. 'It is-well- . . 
k%wn that .during the lait decades .the developm.ent- of modeh 

teaching methods and e~ucational"'or.ganiza-ions required .flexi-' '-'. 

bility in,.,cchool buildings. One of the easiest and most common " _  . 

brays to, meet this requirement is ta. provide large spaces freèly - :? .' 

if sbch '.. 

.. .. .' 

. , .  
. .  .,. , , .  . 

' 

.. 
. .  .. . . .  

I .  

. .  I .. . . .<. ; 

I , .  
, .  . .  

. .  
. .. 

, ,  divided, by non-carrying walls known .as a "$ree plan;" 

, partitions are not .provided,one 'can'speak of an "open plan.'"'.' ' 

a .  

I .  . _. .. . .I . 
, _  2', 

~ , .  , I .  . 

nese. kinds of sÖ¡utio& aré now..very popular among architects.. 

Their wide us e" in indíik%a%iied countries. led to the development 
of prefabricated,. rnodùla'~~ building. qystems (prin+ry' structure'). '' -'.I'. 

combined with fully "riiac'naniaed'!: positions (secondary stkcture) . .-": ." 

c., 

... . . . .  

-, , ; .i 

i. .. 

,. I .. . .  . . .  

. However, it should be pointed out that these solutions . . .,;: . .  .. . -. . 

cannot b.e, systematically applied under all circumstances.;., firstly, .... : . .  

-- these .s:olutiion,s tend to be relatively expensive, secondly, they 

usually presupp0s.e a very elaborated technology aid logistics;, 

thirdly, large spaces require in many cases artificial .çonditioning; 

. .  . e. 

. . .  . .  . .  

, :. . . .. 
. .  .. 

:. -fourthly;: .educato.rs, and, teachers may not' be .ready to take full 
. . .  

.. .. 

,advantage of such arrangements and, thus, there is not . .  always.enough 
I' . 

: justif5.cation for the high costs of 'imechanized'i pa.rtitiqns. ,and 
. .  - .  

< .  . .  .. , .4arge-span structures. . .  
. I  , -  '. 

These general restrictions are, of course, felt mote se-,. __ 
v&rhy' by' countries .with limited resources. This is the case; for 

instance, 'in'many remote ayeas of the Arab states.', Furthermore, . 

since transportation and, cornunication under those' circumstances 

&y not futictioh ,satisfactorily, . .  one may have 'to rely.-firedoniinantly 

upon ¡oca1 resources. 

systems in these areas of- various benefits of flexibility attached 

-, ' 

.. 

. .  

. . .  
/ .  

. .  
i i.. 

This does, not have to deprive.the educational 
, ,  .:. 

'to moderr; .educationel spaces; even if ,the "mechanized" f lexibllity 
seems. to be-..under. the present condition;. .beyond. the research for 

many areas, there is another way to'achieve a satisf,ac.tory spatial - '; 
-. . . .  

... i .  

. . .* . ., ..' ' .,: 
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dépendance des ressources locales. Dans de telles circonstances,íl 

ne serait pourtant pas équitable que l'éducation ne puisse bénéficier 

des avantages multiples résultant de la flexibilité attachée aux 
espaces éducatifs zriodernes. Or, ci la flexibilité "nécanisée" semble 

etre momentanément hors d'atteinte, il existe une autre façon d'assurer 
aux locaux scolaires une souplesse satisfaisante: on peut la désigner 

par "flexibilité incorporée" ou encore par "changement organisé". 

Cette façon d'aborder le problème a surtout été appliquée en Angleterre 

après la seconde guerre mondiale, lors de la réalisation de vastes 

programes de constructions scolaires effectu6es malgré de très 

sévères restrictions économiques et techniques, tout en assurant 

une anélioration constante et substantielle des bâtirdents et équipenents. 

Contrairement aux systèrìies "mécanisés , , la "flexibilité incorporée'' 
est réalisée par des éléraents fixes qui déteminent un éventail d'es- 

paces pernanents de tailles différentes, facilement reliés les uns aux 

autres, et pernettant des activités et des groupenents variéS.Les 

utilisateurs se déplacent de i'& à l'autre selon les besoins. 

entendu, 1e.urs- .activi.és. et mouveixats doivent titre organisés - ou 
"plan$fi&" - de faço- h éliminer le double-enploi . . .  ou, , 1' inutilisat.io- 

temporaire des locaux, afin d'assurer un équilibre entre la disponibi- 

lité des locaux et les exigences , .  scolair-es (il en. va de meme pour le 

Bien 

personnel enseignant et l'équipeaent). . .  

L'objet de la présente étude est.+e présenter un système cor,s$ruc- 
. .  .. 

tif., valable pour les régions chaudes et sèches, offrant un niveau, d,e 

flexibilité satisfaisant tout en répondant aux conditions suivantes : - Les pièces de bois disponibles localeuent sont d'une longu.e,ur ..-. rnaxL:ium 
' . . ,  . 

de 3 ru. 

- Les matériaux les plus répandus sont les briques de terre séchées 
au soleil ou cuites, Lec plots de cinent et/ou les pierres. - Les techniques de c&struction à employer ne devraient pas dé?asser 

le niveau de qualification peu élevé de la main-d'oeuvre lccale. 
' 

- EA général, pour des raisons aussi bien d'cjrdre'culturel qu'écono- . .  

mique, l'environnenent éducatif ne devrait pas trop différer d'un 

niveau acceptable pour l'habitation courante. Les 'architectures 
-1, 

* 
Une école "1uxueuse'~ ,pourrait causer de l'animosité et m h e  chez, les., . 
élèves ,des problèmes d' adaptation. 

.. . . 1 .  

. .  . . .  I .  . .  
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. .  . . .  

versatility Iqawn as "built-in f 3.exibility" or "planned .change.ls 

This approach was f ir.s.t initiated and developed in England- 'for ,, 

large school-building programmes after World War II; while facing 
several economic and technical limitations , the pedagogical qua1i:Ey-7 

of teaching-learning spaces cqntinuously '&d. substantially hiiproved. 

Contrary to the i'mechanized'.'. system, the "built-in flex:-.' .. 

. _. ._. . 

. . . . .  ... . -. . 

bilityf'-approach provides with fixed elements a range of permanent 

spaces with different sizes and easily related to each other al- 

lowing a variety of activities to be carried out. For the purpose' 

of avoiding duplication and excess of spaces used only temporarily, 

the activities must be planned so that a balance can be achieved 

between the educational requirements and facilities available. 

'-. 

.. .. 
... 

., .. 

, . .  

. .  

The purpose of this study is to propose a structural systea 

for rural hot-arid areas; the system provides a satisfactory level 
of flexibility while coping with the following limitations: firstly, 

the maximum length of locally available timber is usually 3 metres; 

secondly, the most common building materials available are sun-dried 

or burned bricks, cement blocks and/or stones; thirdly, the building 

techniques to be employed are, of course, dependent upon the skills 

and means of the local labour; fourthly, for economical as well as 

for cultural reasons, the educational environnent should not differ 

strikingly from the local standards for housing. A "luxurious" 
school building may cause animosity against the school itself and 

it may also cause adaptatimal problems among the pupils. Since 

such areas as Iraq, Syria, Saudi Arabia, Yemen, Nubia, Tunisia, 

Algeria and Morocco represent traditions of remarkable as well as 

popular architecture, it should be considered a permanent source 

of inspiration io2 designing school buildings. 

The system also suggests ways to overcome the above-mentioned 

limitations introducing more elaborated elements, for instance, by 

replacing the traditional roofing made out of round timber-purlins 

and mud with light and simple prefabricated precast reinforced con- 

crete elements, etc. 
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pogul-aires traditionnelles, . . . .  si remarquables dans certaines contrées 
de.I'Irak, ae Syrie, d'Arabie Séoudite, du Yémen, de Nubi 
. . . . . .  . . . .  . . . .  . .  . .  .. , . .. . .  

1.. 

. . .  ..... . 
...... .sic, d' Aliérie et du ,'Maroc, devraient &tre "consid6rées 'comme une 

. . . .  
. . . . . . . . .  ' I: 

. .  .. I 

. .  
I .  

. . . . . . .  
rce .permanente d' inspiration. 

.a. 

e ,  cas échéant, le systène devra e le.;d6passecient des 
.... 

restrictions imposées ci-dessus par 1" intioduction'. al éïéRents iïus 
é.fäb'or-ée come, par exemple,. le remplacement ,des solives de bois tra- 

. . . .  . .  . . _  
. . . . . .  i . ,I 

, .  
... .. 

ionnèiies et ia 'couverture de terre'.par, de simple .éP-éments: légers 
. .~ _ _ -  ... 

. .  . . . . .  ...... 
' .. L' 
de %&'on akmé préfabriqués, etc. 

de construction h s  'plus simplei et les plus farliilièreg, on peut 

' esp6rer que io tâche des p& ' én voie -:de. développenent , confrontés 
à des dif €icul.tes techniques et -financières -.dans la -pöursui,te de leurs 

'. .: ' ti<;:;.).- . .  '., ... 

Cependant ,' en' '.encourageant l'utikisatiom opt2nurn des 'techniques 
.. ' . I .y . . . . .  

. . i  ., 

. . .  . .  

. 
' objectifa. éducatifs; sera facilitée, particuli&r@emt. . . . .  en faveur des 

. .':... . 4égioimi.turtiìes reculees et isolées Car +ar& ..de. telaes. conaitions il 
, .. 

...... '. ' .' '.'. est :probable que les techriiques dites i'conventionnelles-..modernes'' 
. ,  . 
.. ' s i avèreront. nofi seulement. coûteuses,. mais ..?as .nécess,a,irernent . . -  . .  capables 

..... 
.. 

' -  d'appórtet iea meilleurs.. résultats fonctionnels et qualitatifs. 
. . . . . .  
. . .  ._< " _. . .  

. .  . .  
1 . .  , 

- _. . < .. .:...: r _  . . . . . .  , .  
, ,., . 

. .  
. .  

. . . . .  . . . . . . .  -. .> . . 
. . 

. .  

. . . . . .  , . .... . .  
. .  

. , .  . > .  

. . .  
- ,  .. 
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.: 
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. .  
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. . . .  . . .  . . . . . .  .... 
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, , . .  I , 
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By encouraging the optimum use of the shplest-and.niost.- ' 
. . ~. -. . 

familiar building techniques, this study hopes to assist those- 

developing countries whi& .are currently experiencing -large 
.. . . .  

technical and financial difficulties while trying to carry Out 

their educational plans especially in remote and isoiated-rural. 

areas. It is very likely that under such conditions the 2icon-.,,L: 

vent ional-modern" buildihg techniques mzy not only prove to be. i. 
too expensive, but they &y not produce the best qualitative 'and 

functional results. . . . .  . . 

., 

c 
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Il est curieux que dáns la plupart des pays oh le problème 

été abordé d'une façon conventionnelle, une si faible attentión ait''" 

été portée 2i ce qui devrait etre le but principal de l'école: 
apprendre.- En fait les calles de classas ont été conGues pour faci- 

liter l'enseignement, 

dernier, ce n'est que dana des cas exceptionnels que l'on s'est 
intéressé aux aspects pédagogiques susceptibles de le renforcer. Ceci" 

n' était pas considéré coime indispensable, dès lors que l'enseigneneht 
effectif (transmission de l'information) était supposé permettre 

I 

' 

- . -  

- 
Et n h e ,  malgré l'importance attachêe b ce 

-d'apprendre effectivement. Ainsi, l'action d'apprendre ne pouvait 

que s'insérer dans la salle de classe et nulle part ailleurs. 

L'enseignenent signifiait instruction en classe nombreuse où la 

fonction des élèves et étudiants était d''absorber" ce qui leur était 

présenté. Dans ces ccnditions, l'enseignement ne nécessitait qu'une 

cornmunication unilatérale avec peu ou pas de participation des élèves. 

Le naitre occupait une piace Zéterminée, face B la classe, générale- 
ment perché sur UTI podiun d'ou il pouvait doriixr la situation. Les 

élèves étaient assis, alignés selm un ordre quasi militaire, suivant 

certains critères rigiiec, tels que tige, taille, classe, etc., tous 

face au rimetre. Les gyincipalec justif ications de ces dispositions 

étaient l'efficacité de l'enseignement et son contrale h peu près 
absolu. Fréquemnent, :.'enseigne~ent était, et est encore, donné 

shuitanfhent à plusieurs classes assemblées dans un même local, par 

un naitre unique. 

dér6 c m e  relevant de néthodes dépassées, il est encore appliqué 

dans de nombreuses circonstances. Souvent c'est la seule solution 

Qconomiquenent possible, .miis il est rare qu'on envisage de lui ap- 

pliquer d'autres dispositions que celle de ia salle de classe tradi- 

tionnelle. L'un des propos de la présente étude est d'aborder des 

propositions différentes, quoiqu'économiquement possibles, fondées 

sur les conceptions modernes d'acquisition des conmissances humaines, 

en rapport avec le nilieu environnant. 

Bier? que ce dernier cas soit traditionnel et corsi- 
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Characteristic of the conventional approach in most countries 

was and still is that, strangely enough, relatively little attention was 

given to what should have been the main purpose of the school: learning; 

instead, the classrooms were designed to facilitate teaching. Even in 

this emphasis upon teaching, only exceptionally such pedagogical aspects 

were considered which wmld have enforced teaching. This was not 

considered necessary since effective teaching (i.e. transmission of 

informsition) was expected to result in effective learning; thus, learning 

was presumed to take place either in a classroom or not at all. 

Teaching meant usually large-group instruction with numerous 

pupils and students whose function was to absorb what was offered to them. 

Consequently, effective teaching required one-way communication with 

little or no pupil participation. In such a teaching setting, the 

teacher usually had a fixed place in front of the class on a raised 
platform from where he dominated the teaching situation. 

were seated in a military-like order according to certain fixed criteria 

such as age, size, grade etc. - all facing the teacher in a direct line. 
The main reasons for this kind of arrangement were teaching effective- 

ness and almost total control Frequeatly, in one single classroom 

several grades were and still are taught simultaneously by one teacher. 

Although this approach is traditional and predicated upon out-moded 

learning theories, it is still being applied in numerous situations. 

In quite a number of cases, it is the only economically feasible 

solution, although in these cases only exceptionally other arrangements 

within a traditional classroom are considered. One of the purposes of 

this study is to suggest economically feasible alternatives based upon 

modern concepts of human learning as well as its relationship with the 

learning environment. 

The pupils 

. .  . .  



Figure 1 Plan de la structure proposée et organisation Convention- 
nelle de comunicatiou unilatárale Datir une capacité de 

' 4ri élèves. 
. . .  , 

Figure 2 Autre disposition appelée ç"table-rende'' pour la vême 
capacité. 
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. .- I I 
Fj gure I Convent€onal- arrangement as "one-way communication. 'I 

of the suggested short-span struccure is 40 prip.tls. 
The capacitv 

. .. . , 
.. . 

. .. . - . .  ... I 

Figure 2 linpther aF-gngement called here '"round-ta.ble" a.rrangernerit wSth the 
came' capacity. 

. . .  
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' 2-2. ENSEIGNER ET APPRENDRE AUJOURD'HUI 
Les théories modernes sur l'acquisition des connaissances nous 

fournissent des vues nouvelles sur la relation de l'action d'enseigner 
et d'apprendre, avec l'environnement. 

capacite éducative de 1' environnenient4 "Le milieu éducateur'' signifie 

que non seulement un environnement positif a une influence positive (ren- 

forcement) sur l'action d'apprendre, nais encore qu'un nilieu négatif peut 

avoir un effet "dés6ducatif". Il en résulte que les éducateurs avec leurs 
élèves doivent s'engager ensemble dans la cr6ation de leur propre environ- 

nement pour apprendre, de façon Zi renforcer leur situation réciproque. Ce 
genre de mnipulaticn du milieu destiné à enseigner et apprendre devrait 
etre rendu possible dès le stade de la conception des beitinents scolaires 
et des espaces prévus pour l'enseignement et l'étude. 

architectes, au lieu de se contenter de projeter l'espace pour ceux qui y 

apprendront, devraient se préoccuper davantage de leur procurer des possi- 

bilités novatrices de fumer leur environnement par eux-mémes. On peut 

observer que ceux qui apprennent 3 n'importe quel âge, tirent plus de 

satisfaction d'un enviramenent qu'ils ont eux-mhes créé ou contribué 

à créer. 

I1 n'est plus rare de parler de la 

En conséquence, les 

La capacité de ceux qui apprennent à tirer profit d'une telle 
flexibilité dépend bien entendu de leur degr6 de maturité, entendant par 

la le niveau de développement mental et social atteint et qui peut varier 

parmi des sujets d'âges différents. Les enfants d'8ge primaire montrent 

géneralement une prédilection 21 se sentir B l'école come "a la maison". 
Ils disposent d'une capûcité de concentration de relativement courte durée 

et nécessitent plus de direction que les éléves plus âgés. 

passent d'ordinaire leur journée scolaire dans un espace limité et souvent 

dans la meme salle de classe, la possibilité de changer rapidement l'ar- 

rangement de la salle de classe devrait faire l'objet d'une attention 

particuliere. Les enfants de cet âge ne disposent pas tous de la méne 

vitesse d'acquisition des connaissances, il s'en faut de beaucoup. En 
conséquence, l'environnement pour apprendre devrait étre conçu pclur leur 

permettre de progresser !i leur rythme individuel. 

Comme ils 

Les élèves dg9ge secondaire n'ont généralement pas besoin d'autant 

de direction et de soins. 

ner plus de responsabilité vis-à-vis d'eux-uEmes et des autres. A cet 
Ils sont beaucoup plus mobiles et peuvent ascu- 
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2.2. MODERN APPROACHES TO TEACfiNGLEAJQ!IMC 
Modern learning theories have provided us with new insights 

into the problematic interaction between teaching-learning and envi- 

ronment; it has become customary to discuss the educative power of 

the environnent. "The emironrnent educates'' implies not only that a 

positive environment has a positive reinforcing impact upon learning 

but also that a negative environment may have a dis-educating effect 

upon learning. This means that the educators together with their 

pupils and students must become engaged in creating their own learning 

environment which can be expected to reinforce teaching-learning 

situations. This kind of manipulation of the learning environment 

by teachers and students should be made possible when school buildings 

and teaching spaces are being designed. Therefore, the architects 

- instead of designing the environment for the learners - should 
provide innovative possibilities for the learners to shape their 

environment themselves. The learners at all ages can be observed 
to obtain more satisfaction from an environment which t-hey have cre- 

ated or helped to create themselves. 

The ability of the learners to take advantage of such a flex- 

ible environment depends, of course, upon the maturity level achieved; 

it refers here to the stage of mental and socicl growth attained at a 

given age, which varies among learners of varying ages. The pupils at 

the primary school-age usually show a strong desire of feeling at home 

in the school. 

need nore guidance than the older pupils; since they usually spend the 

whole school-day in a linited area, sonetbec exclusively in one single 

classroom, special attention should be giveit to the possibility of 

rapidly changing the classroom make-up. 

greatly in their readiness and ability to follow the instruction at the 

prescribed pace. Consequently, the learning environment should be de- 

signed in the way that the pupils can progress at their own individual 

pace. 

They also have a relatively short attention span and 

Oaipils of this age also var7 

The pupils at the secondary school-age usually do not need that 
much guidance and care; they are much more mobile and feel a certain degree 

of responsibility for theniselves and others. At this age, problem-solving 
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. ~ .,-rn; 
âge, des situations de., r&oudra .des probl¿kì&- i6U~ de. dal-iser'des pro- 
jets en petits groupes, peuvent etre affrontée$ a~&"succès. Dans ces 

'con&tions ,' la disposition des salles: de 'clasass. dev2ait' 'induire des 
. :-. niéthodes 'de itavail cm!e les discussions de groupe,:'ieg travaux p r w  

,: _ _  ..,-.. . .Li- ' 

. ,.. 
..I , . ,  

. .  \ ., 

. .  . .. '. 
. ,  , '.<. ,-' .. . . .. . .. - 

.~ 
. I , .  

.. 
. .  . ... I 

, .i .<. I' . . -.tiques, Iéc' &tudes indi..iduelles et la recherche. 
, ., !. . 

'. Co&e 1' éducation des adultes se' répond .'de plus'. .. _ .  .', 

. .  

. .... 'rei pays en 'voie di' dévcsloppe:3ent,T ,.une attention pa+tícülièrë devrait 

' '.a&ltes abordent 'Leur . .  

, . :.-. -..conçues; infiuëicées pa- leurs expériences &tant dë leur ancienne vie 

. .  

. .  . .,. 

. .. . .. . .- 

L~.:. 'etre '.&cordée aux dif iiltés spécifiqves qui s.' y .ratta&hent. Les 
.. . , -  . .  . .  . .  opre Oducat.ion avec g:enéraf.Sínent' des i$ées pré- 

.... . . -. 
.. .. 

, . , .  .'. . .  . , .; . 
s.&ia.ire, à ;+poser qu'ils en . qient ,_., eu une. 11 est conpr 

' qu''ils'..ne désirent pan ~e retrouver p2ongGs- dans une tellë 
. .1,\ 

:, , .  . .' :qui, Zl l'époque, ne leur rivait .,a~porté. que frustratiGn.'et'ëchec. 

,%n&5quence la dispos itiqn povr apprendre ne devr&it 'bas .&tre 'celle 

a&$t&e 'pour des -enfants, xiczis devrait apparaitre aux adultes & m e  

deterrilfi& pour eux, en tant qu'zduites, et riozn- pour quiique'; espèce 

d' iiifants retardés d'&e ax7ôncó.. 

En 
' .. .. L 

_ I  

. . .  
. .. . 

. , .. . . .  

. .  . .- .. 

I . .  

En l'occurenae, il serait parfaite- . .  . .  , _ _  
. .rient déplacé. d"inposer i ' erqloi de meubles. adaptés à la taille des 

enfants ou d'un équipenent feit ~ Q U X  .leo kcúliers:-. Indépendamment des 
. .  . .  . .. 

. ... ' .inconvénients physiquer. évicTents ,, une te1.l.e. pratique' pourrait 'entraener 
;' .,''' des cot.q&timenti infar tiles et i::respons.rcbles -.de ia 

< .  . . .  

Participants. 
. .  

. .  
. I  . .  . .  

I -  

, .  . ' En'plus, s'ag5s;aiit de locaux I _  ciestin& à de& adultes,. i¡ faudrait 
. 1. 

. . .  

tenir &mpte d''autres cmt,ya-Lntes ,d'ordre:physIquès, ' telies .que li baisse 
. -  

. . .. 'ddc facultés auditives ::t vicuellPs, On sait que' ia vue'aussi bien q ~ e  

.L7. est probaile qué 'vers ' i ' age 
-' àe -UI ans' ia capacitg C;.? d!z::ingucr, à .distance de' petitc : détails et de 

. .  
. . -  

L 1'' ouïe corhencent 3 clé.~ i !mer três . tôt. 
.. . . .  

.. . 
i . .  , : . . a  

; .. 
s'adaptek B 
0n:peut citer dans le T; 

daltonime. Cet appauvricceneîit des- .apt$tuclec. zvi'suelles est d'une énoriie 

importance pour. l'acquis ition ùes connaissamzes I ia plupart ci&& . contenus 

diminution d2 la lumière, décroit íl'une façon accéSérQa. 
. .  . 

e ordre d'idées la riyopie, la presbytie et le 
. .  , .  

-..: . 

: . .  

.-.. éducatifs étant' principalerner!? prC.8entés a la perception visuella; I1 
.!.' en va de m€me concernmt: les déficiences auditives , beaucoup plus fré- 

.. . 

quentes qu'on ne le croit J'ordLnsire.. ûn.estii..ie.que 10 â"20% de la 

population adulte' présInte de.9 anorialies de il'audction. -. pour touzes 

ces- rais&& les locau~c' édicetlifs destinés aux adultes devraient etre 

\ ,  . 

_. . 
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. -.. .. I ...... . . . . . . . . . . .  . . . . .  . . . .  8'. . .  

.% - .. .- ,-. 
., 

,. . .  . .  . ,  . .  - .  

.., situations and small-group projects can be applied :.successfully. Therefore, 

used by this age group. should lend themselv.gs..to such 
. .  

classrooms 

working-methods as gtoup discussion, practice sessions, individual study 

and research. 

Since Adult Education is gaining nore ,and . .  rnoyeigkqund . . . . . . . . . .  in devel- 

', > 

. .  
. I  

. . .  . . . . . .  . . . .  .. ~ 

. .  . .  

.., opi9g. ..... cpvtries . . . .  ,: more atthhtion should be paid, . . . . .  to the ._.. I special difficulties ......... . .  .- . . . . . . . . . .  - . - 
&- , , . inteaching adults. They usually cone to educailon with.a set of expecta- 

. .  tions influenced by their earlier experiences in a school if they ever 

attended one. It is understandable that they do not want to be placed 

back into a similar situation which once already may have resulted in 

frustrations and dropping-out. Therefore, the learning situation should 

not be'that of the children; the adults should be able to see the learning 

situat.ion to have'relevantie to them as adults,' aid that adults L through 

the learning space especially designed for them - are ' learning as adultd 
and 'not as underdeveloped pupils of advan-ced age. 

feasible, adults should'not be asked to use infant-size furniture or 

other equipments designed for young pupils. 

physical inconvenience resulting from the use of' such" fukiture, it may 

even result in irfiposins certain childish akd immaturi behavioral patterm 
upon adult learners. 

'tory, visual and organlc defects among adult learners which should be 

taken into consideration' in designing. learniiig. spaces for adult leorners. 

It is known that both hearing and vision start declining in efficiency 

rather early; it is assuzaed that at about 40 there is likely to be ari 

accelerating decline in visual ability to perceive fine detaiis accom- 

. . . . .  . .  . . . . .  

. . . . .  ... . . . .  
. . . . .  

, . . . .  .. 

. .  
~ -. 

Consequently, if 

Apart fron t 
. . . . . .  . .  ,.. 

.. , .  . .  

. .  

. .  

In addition, there are some physical determinants such as audi- 
.. 1 *. . , 

. . .  . . . .  

panied by a slowing d o m  of adaptation to the dark. 

concern are also such visual defects as 

ness and"' colour'=b'lindnesc. This poorer visual perf onnapce is of M e n s e  

relevance to learkng siizce the niairi educational content is predominantly 

offered and charmeled through our visual' censeo 
may not be as rare as it is assumed; estimations of the prevalence of 

auditory defects. indicate that approximately 10-20 per cent of the adult 

population do not possess ecitirely normal hearing. 

the classrooms used by adults should be well-iit, 'and the 'blackboard 

Of direct practical 

far-sightedness, short-sighted- 
.. , . I  . .  

. . .  . . . .  . .  .~ . .  , I  . . . . .  -. 

. .  

Also auditory defects 
. .  

. ,  

I .  

- .  

For these reasons, 
. . .  
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. . .. ..particulièrement bien éclaires, -les tableaux niir$: devraient' &re assez 

grands et d'une lecture facile et les dispositions de sièges prévues 

pour contribuer au SUCCES de ¡'a¿tion...d'apprendre : De neme l'accous- 
tiqua-des salles, cjevrait Btre particulièrement soignée. 

.. . 

- .  
. .  

. . ,... .. - 
- ,  Les BlEves des différents âges ,.,' c o m e  les atlultes, participent 

. . : ..... .:. .... ,. i3 l',action 4' enseigner el; cl! apprendre selon %.rois disposit-iGns'- éducatives 
. .  

: .. différentes de base; nous les appelerons gran& groupes, petits 'groupes 

et activités individuelles. Le nonbre Je ceux qui apprennant dans les 

deux premiares catégories varient beaucoup d'une école 21 l'autre, nais 
om peut assigner grosso-nodo au grand groupe un nombre de 40 à 100 par- 

. ticipants et plus, et au petit 2 à 20. . ._ 

. .  

2.2.1. Activités par grand groupe. 

Bien que cette néthode généralement soit des'tinée å fournir 12 
. .. . .  

plus d'information pos.s&ble au plus grand n.o&re .. . d'élèves possible, elle 
ne correspond pas nécessairment a une comunícation unilatérale. 

, . .  - 
La 

. fornation par grand groupe s'opère, de plus en . .  '.¡us sous .fÒrik d'échanges, 

tels- que discussions, t a p s  réservé aux questicms, sous-.grbupes de ré- 

fïelizhn, etc. 

elabcrée, devrait éga1e:nent offrir toutes ses chances à 1' expression 

. .  

~ .. 

~n fait,.-ce type dlorganisatici, dans sa f o m e  ia plus 

individuelle. 

la conniunication entre l'enceignant et ceux qui apprennent, nais égale- 

ment entre ces derniers eux-Snes. Ainsi les participants n'ont pas à 

occuper des sièges prédéterminés dans la salle, pas plus que les sièges 

n'ont à être disposés selm. un ordre immuable rigide.. Ghacun doit pouvoir 

Toute facilité devrait etre assurée non seulenent pour 

choisir ia position qui favorise. ie mieux sec,, notivitions it ses relations 

avec les autres. 

coime.par exenple le cercle, le deni-cercle, etc., ainsi que celles per- 

mettant B des handicapés physiques de participer aux réunions sans diffi- 
cultés. 

' 

1 ... ' 

Toutes sortes . .  de dispcsitioks' devraient etre possibles, 

. .  

. .  

De noubreuses ..autres dispositions peuvent' Etre considérées coxae 

des variantes des activités par grand groupe. 

celles de face à face, de forum, de discussion de groupe, de d6monstration, 

etc, come.celle qiiigegamtde plus en plus d'adeptes dans 'de nombreuses 

Parmi elles on peut citer 

4 

écoles et nécessitent cine Organisation flexible. Si les installations 

doivent etre égaienent utilisées par la cornunauté, ií'faut veiller B ce 
que le confort des participants soit assuré. 



should be large and easy to read; also various seating arrangements should 

be thought of as contributing to learning success. Finally, the accustics 

of the classrooms used by adults should receive special attention. 

Pupils of various ages and maturity levels as well as adult 

learners usually participate in a teachinplearning experience basical- 

ly in three different educatioaal settings which we call here large- 

grcuE, small-grou2 and individual - activitis. The nunber of learners 

in the first two settings varies greatly from school to school, but as 

an approximate nunber of learners we m a y  assign 40-100 or more to large- 

group activities, and 2-20 to small-group activities. 

2.2.1. Largegroup Activities 

Although thismethod is usually applied for the purpose of 

imparting as much infomation as possible to as large groups of learners 

as possible, it does not necessarily have to mean one-way conmunication. 

Large-group instruction is increasingly including various feedback 

patterns such as discussion, question periods, audience reaction teams 

etc. Ia fact, large-group instruction should, in its most sophisticated 

forn, provide chances for individual expression as well. Provisions 
should be made for an tuinkibited communication between the teacher and 

learners as well as among lecrnern thenselves. Thus, the learners do not 

have to occupy predeternined seats in the classroom, nor should the seats 

be fixed or arranged ir, ai37 <inal order. 

arrange their physical locatLon i:l the classroom in the way that best 

increases their motivation m d  interactioz with others. Such solutiorls 

are, for instance, circles, helf-circles etc. Arrangements should also 

be made for physically disabled and handicapped to attend large-group 

instruction without any difficulty. 

The learners should be able to 

There are several other educational situations which can be seen 

as variants of large-group activities. Soriie of these, for incance, a panel, 

forum, group discussion, deriionstration etc., which have been gaining more 

and more ground in various schools, require flexible physical setting. 

Attention should also be paid to audience comfort if the space is to be 

used for cormunitv DurDoses. 
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Salle à huts mltlples pour les 
activith par Terand gráuFe. . 

Les activitPs Dar grand prouve nécessi- 
tent une m'.le 2 buts mltiplec pouvant 
être facilement adaptée aux SesoLns 
corre sp on dan t aux r! i f fé r &n t e s s i mat tons 
d'enseipement et 2'acauisition. 

c- I,'arn6naFenent peut être arrmq6 et r?em 
réarrange en cas Ze besoin au cours c'?me 
&ance s m s  trop de yert4 cTE tefins. %e 
scZne mobile, des tables et des chiaises 
léiperec ainsi que d.es cloisons ancvi3les 
rendent ~ossibl~e le chmFemn.t ragLIe ,de 
1 'aménaFlgnent de ia sa1.l.e. ?es ~'is~osi- 
tions so2t éy,aIeiie.nt Frises pour I.'F2qui-- 
Delilent audio-vlsuel. 

The salle à buts mltiples doit po1ivoir 
aussi Sien être utilisée pour la rnusia.ue, 
le thGhtse, qae pour des activiti;,~ telles 
que d6mons tration, exposition s<cctacíc 
etc. Grâce '0 de sirm>ln,s aodiçicationc 
il cloit 3tre épalement, pcssi5ie d - y  en- 
seipner des sujets s$$ci.aIisés, ccmie par 
Zxerriple lea sciences. 
ccs besoins variés, ,le principal est ?.e 
prévoir en annexe su-ffisament 6' EsTaces 
de rangmc?nt ?our les Zivers accecsolrcs. / 

Pour répondre S 



. -. . . .  .. . .  
, .  ,.. . - .... . . 

.. . . , _ .  . ._ 

. .  

Multipurpose room for large-group 
activities 

These large-group activities require 
a multipurpose room which can easily 
be adapted ta the educational needs 

in a teaching-learning situ- 

The spatial set-up can be arranged 
and rearranged even in the middle of 
a teaching-learning process, if needed, 

' without losing muc'h time ; a mobile 
stage, light chairs and tables as well 
as light mobile partitions make instant 
change of the classroom make-up possible. 
Arrangements must also be made 
audio-visual equipments . 

for 

A multipurpose room can also be used 
Ear music and theatre performances 
as well as for various other activi- 
ties such as displays, exhibitions, 
shows, etc. With simple arrangements, 
a multipurpose room can be used for 
teaching specialized subjects - Tt 
m a y  serve as a science laboratory 
etc. Because of these numerous 
activities conducted in such a space, 
enough and different kinds of storage 
space must be resewed. 
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Figure 4 

Diffêrentes possibilités d'aménagement 
pour des activités par grand groupe : 

Exemple a) Communication unilatérale. 
A gauche, aménagement avec tables et sikges; 
dans ce cas, la capacité totale serait de 
76 places. A droite, avec des sièges seule- 
ment, 128 places en tout. 

Exemple b) Dans ce cas l'orientation des 
participants est triple par rapport a la 
scène, figurant le centre d'intérêt; la 
capacité est ici de 112 places avec tzblec 
et sièges ou de 146 avec chaises seulement. 

Exemple c> L'orientation est multiåirec- 
tioniielle par rapport au centre d'intéret. 
Cette disposition est très favorable aux 
relations entre tous les participants. La 
capacité est de 120 places avec tables 
ou de 226 sièges. 
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Figure 4 

Alternative arrangement: far large-group 
aC tivities 

Example . . . . .  a) Is here called ''one-way arien- 
tation.;"' a typiciiiy insktu~t~önal situ- 
ation, in which two arrangements, are ab: 
Cl.fsposal : the teaching-learning-situ~tíun 
may require that ceats"&d tables .be used, 
in which case the capacity of the. illus- 
trated example is ' 76. pupils. ; . or it may 
'be. inevitable khat. a' much, l&rger group 
be exposed to ivstructiön, .,in +hich case 
the capacity of the. room is 128 pupils 

........... ._.._... 

WLthûut tablesi- 
- ..... 

...... "._. 

. . . .  

Example b) indicares a "three-way orieri- 
tation," 
teacher and the stage from three direc- 
tions. Here again, the capacity of the 
illustrated room is 112 seats with 
tables and 146 seats without using 
tables. 

in which the pupils face the 

.. .-. .. -- 

.- 

Example c) represents a "centripetal 
orientation," in which the seating 
order forees the pupils' attention 
toward the centre of the activity. 
Such an arrangement: is also able to 
increase the degree of interaction 
between the reacher and learners as 
we31 as among learners themselves. The 
capacity of the illustrated room is 120 
sea.ts with tables or 226 seats without 
tables 
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2.2.2. Activités par petits groupes et in¿ividuelles. 

Ces types d'activité correspondent à diverses méthodes d'acquisition. 
Elles peuvent aller de la transmission de 1' information par une personne 
B un groupe d'une manière plus intensive et dans l'attente d'une rgaction 
irmédiate et d'une disuussion, jucqu'à la recherche d'un changement de 
comportement sans 1 intervention directe d s  un enseignement. Darns ce 
sens, un petit groupe peut etre défini par cir nombre linité de partici- 
pants réagissant les ucs sur les autres, Jans U ~ A  but déterniné. Cette 
relation est fornelie (préparée et réalisée systénatiqueraent) ou infor- 
melle (rencontre il;;iprovicBe pour "stre easenblel'). De toute façon, il 
s'agit d'une situation ?lus dynmique que n' importe quelle forme d'acti- 
vit8 par grand groupe. Elle tire sa dynamique également de la faculté 
de création de leur propre environnanent pour apprendre par les éduca- 
teurs et leurs élèves, à laquelle il a déjà 6té fait allusion. C'est 
une façon non linéaire d'aborder les choses, car en agissant sur l'espace 
pour le nodifier, on crée une nouvelle dinension - temporelle - permettant 
la poursuite skìiultan6e d'autres activités éducatives dans le m b e  local. 

- 

Figure 5 

Quelques unes des relations internes 
possibles ainsi que des éléments d'as& 
nagernent (tableaux noirs sur chevalet 
et mobiles, panneaux d'affichage et de 
séparation tenporaire, étagêres et: 
rayonnazes iaobilea , etc, ) permettant 
de créer des dispositions variée5 et 
siraultanées daas l'unité d' espace-tmps 
considérée. De plus, le découprrge da 
l'espace permet toutes sortes d'activi- 
tés éducatives, par exemple des discus- 
sions en groupe, c'est-a-dire U:I~ coa- 
versotion dirigée sur un sujet &' irité- 
ret c01x:iwri entre 10 B 20 participants, 
ou le 'jeu des rôles-', ou toute autre 
m&tbde relevant de la dynamique de 
groupe, dans le cadre de la vie cco- 
laire, cotïme celle de la corununauté. 



.. . '_ : .. -,?,-.. . , j  
.. -- 2.2.2. Small-group and Individual Act:i.viries 

, .  
L 

. .  . .. - ,  .. - . .  

~. 
Small-group activity as :t method CLLR be used for a number:&f 1.earnkA.g 

situations; i.t may be irsed merely for transmitting .infcwmatl.dn ,froin one 
person ta a larger grorip in a more intensified way requiring. immediate 
feedback and d.iscussion, ox it: may aim at certain behavioral changes 
without involving a direct instruct icznal s ituath. 
srnaLi group can- Be defined as a limited nuinber of iearners interacting 
for certain purposes. This interac.tion may be formal (prepared and 
systematically conducted learning stt:uatioiis) or informal. (casual 
'!gettzng-toaet3he~-"-meet.îngr;) I In any case, St is a more dynamic situ- 
ation than any large-group activity can be. Such a situation has a 
dynamics of' its own prcdicatecl upon a non-linear approach previously 
referred to as "self-creation of the teaching-learning environment." 
It is non-linear because by means of manipulating the spatial dimen- 
sion it creates n.ew tiniely dimensions; it makes other simultaneous 
Learning processes posalble within. the same space. 

In this sense, a ' - I - -  

I I I I 

.I 

Figure 5 

Some iriteractiozis irs. a small-group 
situation and simple ways (easels,? 
bulletin boards, mobile blackboards, 
boards with shelves as well as a roobile 
"library,"etc.) to mnnipula.t;e the sp;iw 
in order to create niore s ~ T Y L U ~  tanems 
time and space far .teaching-I.earni.riSy, 
processes. 

Ln addition to small-groups fornicd for 
direct instructional purposes, severa!, 
other kinds of activities can be conducted 
in such. spaces; for instance, "grou.p dj-s- 
cuss ion" which is a planned conversation on 
a topic a5 mutuaL interest among soinc 10- 
20 persons, or some of the other and iri- 
creas in.gly popular group dynamics s :itu.-. 
at ions such as "role-playing," "brain- 
storming," etc, If community activities 
are planned to take place in the school. 
building, this cpace could be used as a 
conmiittee room,etc. 
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Les activités - études - individuelles ne doivent pas étre confondues avec 
les études indépendantes qui sont généralenent effectuées sans direction 
soutenue. Dans une etude individuelle, celui qui apprend s'engage dans 
une activité déterminée par le professeur, mene si le choix lui eri est 
hissé libre. I1 peut s'agir d'étude de faits, d'habiletés, d'assimilation, 
d'élucidation de probltimes, ou alors d'autres actions créatives c o m e  des 
travaux manuels, la cuisine, la peinture, la couture, etc. 

Quelques-u-m des meubles et équipe- 
ments utilisés pour les activités 
et études individuelles. Là eacore 
celles-ci peuvent etre effectuees eir 
même temps et dans un meme lieu que 
d'autres, biers qu'un certain isole- 
nent soit à rechercher parfois, corme 
dans le cas d'un "coin de lecturs. où 
les intéressés se sentiront d'zutant 
mieux à l'abri qu'ils auront eux-nênes 
contribué a l'arranger et à le person- 
na lis eï . 



. -  

Individual study or activity should not be confused with Independent study 
which is usually carried out without extensive guidance. In individuai 
study, the learners according to their maturity lever are engaged in certain 
educational activities assigned by the teacher or selected by the learners 
themselves. These activities may include learning facts, skills, under- 
standing, 
cooking, painting, sewing, etc. 

problem-solving or other creative abilities such as handicraft, 

Figure 6 

Some of the equipments and facilities 
as well as furniture needed for 
creating individual learning envirori- 
merits. One of the characteristics 
of individual study is a 
degree of privacy necessitating, for 
Instance, a reading corner where tha 
learner is able to feel at home and 
which he may have created himself. 

varying 
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Figure 7 
Le nodéle de Freinet (11, ainsi qu'un exemple de soil application dans 
la structure proposêe. 

Le aodèle'de Freinet: 

1. Essace comum 
2. Atalier 
3. Economie ménagère 
4. Technologie et commerce 
5. Docui,zentation 
6. Expérimentation 
7. Expression graphique 
C. Expression artistique 
9. Activités de plein-air 

Exesple d'application: 

. . ... 1 

1. Espace eomun 
2. Atelier 
3, EconorAe nénag&re 
4. Science 
5. Docuzeitation 

a. 
b. 

d. 
e. 
f. 
&* 
h. 
i. 
j. 
k. 
1. 

C. 

n. 

bois 
r216ral 

plaii de trzvail 
évier 
réchaud 
couture 
vitrixe 
tables 
machine à Bcrire 
1: ep r odu c t ion 
tûblec iridividuelles 
poste d'eau 
affichage et tableaux noirs 

(')Les chiffres entre paran.th.èses:se réfèrent à la bibliographie CI fin 
de document. 



I 
Figure 7 
The so-called 
Freinet-model (Ref. 1) 1 

'1. Communal space 
2. Workshop 
3. Homework 
4. Technology and 

cornmer c e 
0. Docurnentation 
6. Experimentation 
7. Graphic expression 
8. Artistic 
3. Outdoor work - 

. --_ 

-i 

I rn 

I 1 

F- 

! I I 

Example of application 

l. Comunal space 
2. Workshop 
3. Homework 
4. Science 'laboratory 
5. Documentation 

a. woodwork 
. -b. metalwork .~ 

c. working bench ' , 

'd. kitchen sink 
e. s.tove 
f. s-eyfng r a b k  

h. table for experiments 

j. ph&ocopymach+ne . . 

k. workingtable .with demauntable 
partit'ion reqriisite 

L. laboratory sink 
m. flexible black/.tack board 

, .  

' g.. collection cabinet 

i. typewriter .. 

L) The reference numbers in the text refer to carresponding literature fn 
the bibliography 



Figure C 

Exemple d' intégration de diffkents types d' installation au noye2 de 
la "flexibilité incorporée';. 

L'ensemble pernet d'abriter des activités par grand groupe, par petits 
groupes ainsi qu'individuelles. 
mettre l'enseignement en équipe, ce qui constitue un aspect hiportant des 
activités par grand et petits groupes. Dans une situation typique d'enseigne- 
ment par equipe les groupes sont placés sous la direction comaune de plusieurs 
enseignants. L'action d'apprendre nécescite alors un espace flexible qui doit 
pouvoir etre extensible sans difficulté. 
faculté de se déplacer d'un groupe a l'autre cam déranger ou interrompre le 
processus d'acquisition de comaissances. Pour 1' enseigiiement par équipe il 
faut pouvoir disposer au :;ioins de deux locaux éducatifs, d'une salle pour 
l'équipe enseignante et d'espace pour le rangeinent de l'équipement et des 
accessoires. L'exemple présest& nontre égaleraez?t une possibilité d'utili- 
sation de l'espace extérieur axénagé pour des besoins Bducatifs. 

11 est en particulier conposé pour ger- 

Chaque enseignant doit avoir la 
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. .. . Figure 8 

An example of integration of diifcrent types of accommodation through 
"built-in flexibility. It 

The. illustrated space ZcnrJs ftself to large-group, small-group as we11 as 
to individual activities. It is espec.ially applicable ih team-teachlng which 
constitntes an important aspect of Parge-group as well as small-group activi- 
ties. 
exposed to" teaching-learning exp?riences under the guidance of one or 
teacher.;; 
be expaiided without difficulty. 
fxam an:.? group to another wlthou 
the 1sa:ming process. 
cla.ssroms and an additional rooin fur the teaching team as well as space 
for storing equipments and facilities. 
possib1.i: the use of outdoor spaces for educational purposes 

In a typical team-teachin ; sitrirition,, one or more groups are being 

the .learnin& situatio1 requires a more flexible space whish,. can 

in. 

more 

The teacher should be able to mbvë easily 
causing disturbance arid interruption 

Team-teaching necessitates at least two customary 

The i2lusttated example also makes 
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263. CoMposIIp~ONS DETERMIMEES PAR LES P R O G W S  D'ETUDES ET D'AUTRES 
EXIGENCES FONCTIONNELLES. 

i1 y a une relation étroite enfire l'évolution d'un programe 

d'étude& et le batiment: scolaire, en ce sens que 16s espaces éduicatifs 

doivent pouvoir etre adaptés aux dominante8 changeantes du prograrme 

d'études. L'analyse des principaux types de programes scolaires peut 

justifier le caractère indispensable d'une conception flexible des locaux 

destinés h l*action d'enseigner et d'apprenc1re:''programe d'études ac- 

tives" indique que ce sont des sujets intéressant directement ceux qui 

apprennent qui détermiasnt le programrie éducatif. Un tel dessein néces- 

site d' ordinaire 1' eïiploi de Uif férentes néthodes d s  automotivation et de 

problénec à r6soudre. Une variante de ce programe est le '¡centre d'in- 

téret", destiné à stimuler l'action d'apprendre par la présentation d'uns 
problématique tirée, par exerqle, du milieu aibiant OU 6voluent les 
intérssés. Une autre variante, légere~nent differente est le "programe 

J' études expérimentales", niettaPt l'accent sur des expériences dont les 

éléments sont fournis p r  les besoins et les intérets directs de ceux 

qui apprennent, en les adaptant bien entendu b leur niveau de maturité. 
Les pays en voie de déreloppenent peuvent également marquer une préf6- 

rence pour les programes Je "1' Bcole-danc-la-viei,, centrés sur des 

activités de la vie quotidienne pertinentes, c o m e  la vie ménagére et 

son amélioration, la pcotection de la vie et de la santé, etc. Cette 

conception conmande lf: recours intensif B l'eirpérinentation. Dans le 

mene ordre d'idées, nais RVCC l'accent nis sur d'autres aspects, un 

prograrme fondé cur "les fonctions sociales'' peut etre introduit pour 

promouvoir la formation Clii citoyen, l'amélioration de l'habitation, 

l'utilisation des loisirs, e"ic. Une autre catégorie de programes 

portant sur "les conduites" est. destinée Q développer chez les inté- 
ressés les attitudes et lec connaissances indispensables nu coqorternent 

actif dans la société, par une formation pour la participation et au 

travail en équipe. Ceci, h san tour, pourrait ngcessiter un "prograrme 

foiictionnel'' , conportant 22s activités et des expériences destinées à 
influencer favorablenent le coriporteiaent des intéressés pour les ccnduire 

vers l'acquisition d'autres connaissances. De nonbrcux systêmes éduca- 
tifs recourent â des "progranmes d' Qtudes du milieu", mettant 1' accent 
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2.3. COMBINATIONS DETELRHINED BY CURRICILAR AND OTHER 

Curriculum development and school building 

are interrelated in the sense that the size and shape 

FUNCTSONAL NEEDS 

cons iderations 

of instructional 

spaces must be adapted to changing emphases in the curriculum; this 

is basically the meaning of structural flesíbility in school buildings. 

The indispensability of designing flexible teaching-learning spaces 

can be justified by analysing some of the more common types of curric- 

ula and their relation to spatial requirements: "activity curriculum" 

refers to a curricular design in which the interests of learners 

detenpine the educational programme, 

various problem-solving and self-motivating methods; a variant of this 

approach is the "problem-centered curriculum,' which can be s6eri.as.A 

programe of instruction aiming at stimulating learning by presenting 

problematic situations, fou instance, in the learner's immediate environ- 

ment; another variant with a slightly different focus is known asa 

"experience curriculumi' which places the emphasis upon experiences 

growing out of the interests and needs of the learners, varying, 6f 

course, according to their maturity levels; developing countries may 

also prefer to resort to an ssareas-of-living curriculum'! which focuses 

upon certain pertinent life activities such as living and improving 

one's household as well as protecting life and health. 

would require an extensive use of experimeiltal situations; emphasizing 

another aspect of the same approach, the ''social functions core-curriculum" 

may be introduced to promote citizenship training, home improvement, 

leisure-time use etc; another category of curricula forms what is known 

as "conduct curriculum'' which intends to develop in learners those atti- 

tudes and knowledges considered necessary for their meaningful functioning 

in the society through participation training, teamwork etc. This, in 

turn, may require a "functional curriculumP' consisting of activcties arid 

experiences that are intended to have a positive effect upon changing the 

learner's behavior conducive to other learning situations; many school 

systems presuppose a "community-centered curuiculuni" with its emphasis upon 
life, culture, resources, activities and interests of the cormunity in which 

the school operates; as pointed out earlier, the overall curricu1u:l aay 

also include "an inJivi.lw1 curricu1urP which can be seen as an organization 

This approach usually requires 

This approach 
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sur la vie quotidienne, la culture, les ressources, les activités et 

éc'lè -en peietic;ull;'ef6 .'Come .'dêdo fndiqué $us .haut ,.::le pitogramme d' en- 
~~8en&€&+xìt' Bga'lemeik hc.lure 'UR '"pragramme : -indiv:iduel!F.:-~o~~tafit , m e  
séri&: de matf&i.es.- et ..'d' aktivit&s.' ~lestin&e6"~à des 2oas.;parQlcul'iers.: a5;,-Un 

> .. . -";, - ... '. . r <  . . . .. . . .., ; ... . 
. ,  

, . . , I  .. . . i' de l~~'c&mun~~t& '';< sein de laiuelIe se 
, .  

. '-llpr;i>gramhe de format'ion.:profession~el.ld!. dóit néceosairiemedt .meetre .. I 

l'acceht Sur' l'acqu%d%ffon d'habiletés ;.pratique$ a &fEectueil ::en atelier, 
-.en' laboratoire, etc. .. .,A .cé!t égard, on peut distinguer: dif fQfenks. typ.es 
de. laljóratoikes' dont certain6 peuvent &iiëe. amdnagés dans un .meme FespBcer 
A c8t&'"de~'kaboratoire~.'pour les .8cf'ences, une .. école ..peut' d v o k  8. daki8~ 
faire ctliiutfes fónctiiins relativas à tie6 travaux pmtiqiies , CeIIeu:; +e 
i.' Qebrimîe' m&nag&lte''engZobartt' ~ G S .  activités televarit: a::: îa-..nutrition, la 

préParation de repas ' avec 1 équipement qui sJ y rattqche-;;* il . ek.va. de :meme 

en. ce'qui. concerne l'habillement pour sa' confection et &on entretien, etc. 

Un nutre .type de 1ocal.peut etre affaCté aux mathématiques, aménagé pour 

1' errp&r'ihefittition,'' 1' emploi 'de certä,ini inst~riiments,~:mo~&s I et proe&dés. 

Des. programes peuvent .inclure ime' formation comerc.tals.$ dam;: .ce-::cas une 
saile spéciale il buts multiples devra compotter un aménagement sanp1.e 

composé de rangements ;' de vttrïnes et de rayonnages d'.expositions. .et de 

i vente, de caiewes enregistreuses .et d' áütrer; Qqulpements -typ%qu.as p a w  13. 
distribution des pr6dui':s. U6.e partié de la bibliothèque sc.tilái-re ;OU. des 
'sailes de travaux' 'pratiques devraie etre r6servée. aux a¿Ekk€EdreS' pédago- 

kQues, teli que manuel;'::; texhi de cours, matériel de t@&$r,.'f ilms, dia; 
'-'po's%tives, etc: Fínalei&iit' on peut".ëritre autres mentionner. ,.éncare Ica labo- 
ra'toires '-de .:langues qui', .avec leurc- installations :'de fadia;j de .-f ilm3, de 
magnétophone, .diélectrop.hone; les pantieaux illugtratif s., l&s--l.ivr&- !de 
références, etc. - ,bien qu' en pic'i;ricipe devralent. :e*tré.àbri'téa :daris d e s  
lcxbux;Sp&ciak' - "peuvent tr.8h-c. bien. trouver. leur place' dans ' des s?i-lLes Zi 
buts multiples,' Si. la soup1es:se dcs ïnstallatioas ët cell.6. de 1'horá.ire 

. 
,,. ... .., 

. .. . _, 

I ' L ? '  

. r..- ' 
' 

. . .  . . ,.o . . . . . _. . - .  
~> . .  . ici piiiettent. . . < .  ' 

. .  Un .prograbe 6' études 'cour&t *est '-généralement un "gié1ange':de 

-divers progrades, et est dff ini comme "programe d'-&tides g6nérakes ou 
. .  

' l>progi&& d ' tudes ' intégré", Öu encore "programe d' drudes par. mati&re", 

etc. C o b e  les réformes' éducatives' .Sont. généralement. li&S:'à une- remise en 

quastibn' 'des ' programes cl' étu.des, ' il va de soi que. les-. locauxi'destinés å 

l'&seignemerie"et à l'acquisition des connaissances doivent Stre c - O ~ ~ I S  
d'une façon suffisamment souple pour permettre ces changements d'orienta- 
tion éducative (réf. 2-91. 
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of subjects andactivities decignedforpa.irticularindividun1; the"vocatisna1 

curriculum" would, of course, underline the importance of practical 

skills requiring spaces such as laboratories, workshops etc. 

respect, one may distinguish several kinds of laboratories, some of which 

may be accommodated in the stime space; in addition to á scienoe laboratory, 

a school may prefer to oiganize several other functions as labbratoty-- 
functions such as hone economics or foods laboratory desighed for the 

study and preparation of foods and nutrition containing cooking equipments 

etc; also a clothing lnbtratory, as part of home economics, may be provided 

for the study and preparetion 3f clothing containing sewing equipments etc; 

another space nay be desjgined for a mathemtics laboratory with supplies 

and equipments for the ptirpose of experimenting with various instruwnts, 

models and processes; if the school decides to include distributive edu- 

cation in its curriculum, e special room or a mltipurpoce room with 

flexible arrangements should cont9.h store fittings such as display vindows, 

showcases, cash registers and other typical store facilities; partof the 

school library or a separate unit in one of the otLer laboratories may be 

reserved for a curriculun miterials laboratory containing teaching aids 

such as textbooks, courses of study, tests, film strips, slides etc; final- 

ly, the language laboratory with radio sets, films, tape-recorders, record- 

players, charts, reference books etc. usually requires a space of its own, 

but even this laboratory is possible within a nultipurpose room depending 

on the flexibility of thz scoicol's schedule. 

In this 

An average school ciirriculum is usually a mixture of all these 

curriculumtypes in which case they may be called "a broad-field curriculum," 

or '-integrated curriculum," or "subject-curric~lum,'~ etc. Since educatioaal 

refoniis usually cause a re-emphasis in the curriculum, the teaching-learning 

spaces should be designed flexible enough to be adapted to these changiag 

emphases. (Ref. 2 - 9) 
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Nelques eampasitims-jmssiblcs mbl.in6es en TTUC 6% répanrir~ aux diffhrentes 
exipences d.e p m e r m m e  . , _  d'Ptuctes et d'autres besoins dFcrirs i d .  Dour des 
descriptiens et des Drqasitimc -Lus d6taiïlées concernant 1.a concention de 
salles spéciales voir la hiblîopmbic annexgc. 



Fkgure 9 

Examples of space combinations derived from the structural system 
showing that normal curricular 8s well as other functional needs can 
be satisfied by the system. 
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Fipure 10 

ExethDle de fledbilité additive 

EII pilincive, ia celltitle de base est 
extetisible d¿Ms quatite directions. 

Dans le sens pernendiculaire 8 la 
structure mincipaie, i 'espace central 
est allopé par la démolition du remlis- 
sap. de la voûte et par l'addition de 
structure narallèles, complètes ou nar- 
tielles, selon les besoins. 

Dans l'autre sens, l'extension se fait 
par le déplacement des fermetures +e 
facade non porteuses, lesquelles pourront 
être rgutiiisées anrès translation, une 
fois réalisée l'eptension ae la structure. 
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I 
r -..._I -._ .. . _.I, i . 

.- 

Examples af additive. flexibility 

. .  

Tho extensions of the teaching space 
c,an take place in all four dlrectiuas. 

Perpendicular to the direction of the 
main structure, the extension of the 
main space is created by demolishing 
the fill-in wall and adding an extra 
structure, or adding an extra space 
through a smaller wall-opening. 

PossTble extensions in the other 
direction simply requires that the 
non-bearing facade elements be re- 
moved, and an extra space structure 
be erected. The facade elements, 
of course, should be re-used in the 
extended positions. 

- 
. - . - . . . . . . . . . - _. -. -. __ . . , . - . 

I I 

. .  . .  

. .  . .  

. .  
. .. 
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2.4. ACTIVITES EM PLEIN AIR 

Le prolongement de llespace pour enseigner et apprendre vers 
l'extérieur pour constituer des espaces en plein-air peut s'avérer 

utile pour des raisons éducatives diverses; Les activités en plein-air 

sont prévues pour prendre place dans une zone particulikement désignée 

et réservée pour enseizner et apprendre, aiasi que pour la récréation 

et les activités de la cormiunauté. Cette zoare est considérée c o m e  une 

aire éducative prolongée eiz plein-ait. 

de cette extension est d'autant plus inportant si le bâtiment scolaire 
est également utilisé pour l'éducation de la cor.munaut6 at des adulkser 

L'aaéhagement souple et vari8 

Le Itecourd 3 1' eziploi d'espaces éducatifs en plein-air peut 
etre indiqué.lorsque l'enseignement et l'acquisition des connaissances 
requi&rent un supplément de place pour la répartition des groupes, pour 

l'enseignement par équipe ou pour l'éducation des adultes, au cours de 

ncmbreur exercices éducatifs décrits plus haut. Un argument important 

en faveur des activités en plein-air est leur pouvoir de renforcetient 

considérable dans 1'Qti;de de sujets théoriques; leur utilité est évi- 

dente par exeaple ea artrononie, en biologie, en botanique, en géogra- 

phie, en zoologie, etc.., qui trouvent une illustration imédiatenent 

applicable dans la nature. I1 en va de m5me lors ds cours ou de dis- 

cussions de groupe poui- éliuiner toute barriere artificielle entre le 

sujet traité et des exemples pratiques, pouvant surgir si les élèves 

doivent interrompre leur attention en se déplaçant, et la concentrer B 
nouveau une fois placés dans une situation nouvelle. Un espace en plein- 

air est parfaitement kndiquQ pour l'organisation de séances de théâtre, 

de danses folkloriques, des concerts, des expsitions de bricolage, des 

jeux, etc. Le soir, cles fihic et des diapositives peuvent etre montrés 
en plein-air . 
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2.4. OUTDO6R ACTIVI- 

Expansion of the teaching-learning space into the open to 

form what is known as outdoor space may became necessary for various 

educational reasons. 

an area specifically designed and teserved for teaching-learning, 

recreation and community activities; this area is seen as an integral 

part of the teaching-learning sithation expanded into the open. 
the school building is used for cornunity and adult education purposes 

as well, it is of importance to provide flexible arrangements for such 

an expansion and extension of the school. 

Outdoor activities arc planned to take place in 

If 

A number of educational arguments support the use of outdoor 
space; the teaching-learning situation nay require additional space for 

grouping and regrouping, t e m  teaching as well as for a nuniber of edu- 

cational experiences in adult education disoussed earlier in this analysis. 

An important application of the outdoor space is ita reinforcing functior? 

especially when dealing with theoretical subjects; in such a case, the 

use of the outdoor space in teaching astronomy, biology, botany, geography, 
zoology etc, enables irmediate application in the nature. Also lectures, 

group discussions etc. can be conducted outdoors in order to avoid the 

artificial separation of subject and its practical examples, which nay 

occur if the pupils must interrupt and refocus their attention while 

moving into another teaching-learning space. An outdoor space is ideally 

suited to arranging dramatic plays, folk dancing, band concerts, singing, 

hobby shows, g e e s  etc. 
outdoors for teaching purposes. 

In the evenings, also films and días can be shown 
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. .. , 
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. I  

, .  : .  

Figure .;:I . . - 

Eaempïe å' iriteraction entre espaces intérieurs et espace en plein-air. 

LA place, non conpris les passages couverts qui l.'enrouren",t,:.:mesure environ 
2Gx.:?.5 mi, ce 'qui est suffisai-t pour y placer 5 Q 608 places assises:.. : 
L 7 ar,rangement , prése-té offre une capacité de' 420 si&ges . 
L' espace est provu COEUJ~ place d'assenbléz pour repondre B diverses situatioas 
allan: de l'education aux rassenblemerts cornunautaires; il doit donc offris 
autane de souplesse que possible. ETI conséquence, il est préférable que les 
sièges ne soient pas fixes, 
nents, de façon que n'inporte quel arrangzment iriventif de la piace ne soit 
pas .@%é. Les siiges utilisés en plein-zir peuvent très bien etre ceux des 
salles de classe, ou alors d'autres légers et pliarits qui, dans ce cas, sero.,,t 
rangés dans un déptìt prSvu à ci?t effet. 
le coeur de l'école OU débouchent les é16xents fonctioniels principaux, salles 
de classe, bibliothèque, réfectoire, anmires individuelles des élgves, adrai- 
:-Yi s tra t ioni, et c. 

Lorsque le bâtiment scolaire G ' insSre dans un voisinage urbain, la place peut 
parfaiterilerit constituer un espzce y~blic coa;u-iunautaise, autour duquel sont 
disposés dlff érents é18cieiits bdtis desservant des fonctions publiques et privées. 
Les ligies pointillées dessh6z.s au nilieli dea passages couverts représentent 
düns ce cas des limites fonci8res. 

. .  

. .  

. .. 

i'aceptior: éventuelle de quelques bancs perr-za- 

I;1 place peut etre considérée corux 
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. .  Figure 11 
. .  

A possibility for an interacting outdao~ space. . . : . ., .: 
, .  

II - 1  

The size of the square, excluding the surrounding circula'tion paths., is', in 
this examp;&, @proiirnately 20 x .23 .mec.res, which is .large enough. to provide 
around 5ü0-60Q Seats. The iIlustrated set-up has a capacity of approximately .- . 

. .. 
. . _  ... . 420 $eats, 

Since' the ;quare f&"&es%gned to oEf& a meeting ...p lace for 'various kinds of 
activities ranging from instructional situati~ns to community meetings; it 
should b e  k d e  as flexible a k  possíble-, 
.che seats are not fixed,' 02 that only. a relatfvely limited number of 

h.ind,eie'd. 
u6e in .the' cl&Sroobs, or special lfght furniture, *may be used, id which case 
a kt6re for th& must. be made available. 
öf', the "schthl -acrivities-; -toward which the main func'rions - ciassrooms, 
iib'ráry, 'dirib&ha-ii, pupil lQC&er ,area, a.d~nist~~tiön, etc. 'c i-ire'oriented. 

If tlie ~,schoöl.'.,is..'.~n~.egrated. into an'.url7~~.,~~~ironment, the squafre could ideally 
serve as a public community 8~e.1, fs0ward.s which various public aild"pfivate com- 

The stgppìed l i q c  in the middle. of the circula- 

I . .  
. .  

Acc.or:dhgly, is. is preferable. thAt' 

The chairs 'sr behches used outdoors- &y +so be' 'those aiready in 

€%xed ' ' 

. '.benches .,, .are usdd in the. way that an fnnovatïve use of'the square is'not 

The.;qqÙare can .serve- as thje care' 
< .  .. . 

. . .  .... , 
. , . . "  

. .  
_ j .  

.'t&n%ty functions are- arbented. 
tion p.kths Eire then to- 'be seen .?-s site lirr>it,s,~ . .  

. .  . . .  
f. " - . .  
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Fxemle d'esnace eri dein-air d'importance Wiicative rbnondant à 6iverses 
fonctions d'ordre innovatif et cr6atif. 

?ans cet es-ace, on clonne nux Eleves la passibflit6 de c r k r  leur nrepre end- 
ronnement. pour apprendre en riehors TIes salles de clasw. 
comprenrierit la créatfon d'un anp%.it-i6átre psr l.'utilisa.tion de iratS.flaiiilx sinpiss 
(renblais, sable, pierres sZchec, hoic, etc.).?ms cet exemple, sa cmacité est 
8'enViron 400 places. 
scolaires à proximîtR puissent Stre iatilisSs com.e C.SO~CP rie se.,rv!.ce et .e 
-reoaration Dour la scene. ?;II iardj-n neut Str- próvu pour la démmtration, 
1'étud.e et if emérinentation d.c- la croissance. rie certaines ~I.arrtes d g  iiitérzt 
rgpional, avec en. cotipï6.ment ins8isoensakïs i m  c?i;Jpôt Dour les outils, 1.e nateiriel, 
etc. One autre zone emi;,rim,enteIe fmortante oour ].a créativrts et: ï'iririovation 
est le terrain $.e jeux 'T'obinson ?rusoc>" * il,,ectfonde SIX I P  mincire a+fs qiae 
1' auto-activation et 1' auto-actualisation se xCa~.icent ïorsnue I.'m. coTte sin 
sec proFres connaissances et habiletés. Cur ce terrafn, les oRrticir'mts sont 
vis au d6ff de rcq3.ir des tâches s a s  l'assistance et la surveillance im.Gd.istes 
+e leurs professeurs. 
autre construction sous laque1l.e peuvent être installéa les ateliers nécessaires. 

les propo~itions 

XI est orfenté ver le bâtiment, de faqon m e  les I.ocailx 

TJne partte ?u tprrain  DOU^ etre abrit& oar u.~e. tente ou 

Enfin, i' espace er_ n~ein-air inclura n6cesca.ireEect 8ec amFnaoerents fi 6c'ucathn 
physiuue, de sports et $e jci~x, avec les ?iEnOts rie ma.tGriel, les vestiaires et 
<ouches oui s p y  rattachent. 
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Fígure 12 

An educationally important open area with a number of creative and innovative 
f uric tions . 
Within this area the pupils are given the possibilities of creatiirg their o m  
l~asning enviyonmeni not possible in the classrooms. Suggestions are made 
hkre for the creation of an amphitheatre using materials like stones, sand, 
wmd,etc. The capacity of the illustrated amphitheatre is approximately 
400 seats - orTented towards the schoolbuilding in the way that the clasc- 
I-OQIIIS C ~ R  serve a5 preparation and service-area for the stage. The school 
may consider ft important to have a garden f ~ r  the purpose of demorbstratkon, 
study and experimental growing of regional plants, in which case a store must 
bé provided for tools,etc. Another important experimental area for creativi- 
ty and innovation constitutes what is here called "Robinson Crusoe"-Playground; 
it- is 'based on the assumptian that self-activation and self-actualization can 
be achieved through relying upon one's u>wn knowledge and skills. In such an 
environment, th_e participants are exposed to new challenging tasks which they 
have to solve without immediate help and supervision by the teachers. The 
playground can be partially under a tent or ather constructions, under which 
appropriate workshops,etc, can be placed, I 

Finally, the open area will have to include necessary areas far sports, 
football, track and ffeld, handball, etc. as well as spaces Sor changing 
rooms rand showers, ecc. 
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2 5 CIPXUIATION 

. .-. . 
Figure 13 

"La rue et "le passage" 

Le réseau de circulation est essentiellement basé sur les éléments suivants : . .  

i> a ' ~ a  rue' , élément principi orienté paraìieieruent à ia structure. 
ii) ''Le passage", élénent secondaire perpendiculaire au précédent. 

La rue'' est intégrée au système nodulaire et, eíL conséquence, sa largeur 
correspond â la petite portée. Elle peut être couverte ou non. 3azs ce der- 
nier cas, on peut recomarider l'er.iploi d'une pergola légère, supportant de 15: 
végétation GU des nattes (réf.101, corime solution économique de protectio;: 
contre le soleil. 
Le réseau secoiidaire de "passages assure l'accès aux locaux depuis la "rue", 
ainsi que la comaunication intérieure entre les différents espaces éducatifs. 

Fornalemerit les pignons eri linite de la "rue" soct fermés, à l'exception des 
petites riuvertures d'accès aux circulations secondaires. Dans les cas OU un 
contact est nécessaire entre la "rue" et le local adjacent pour un usage 
cornunautaire, corme une cafétéria, un kiosque, etc., le remplissage du mur 
pigrmi est supprimé laissam la façade ouverte (voir Fig.16 page 28). 
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Figure 13 

"The Street" and "the Path" 

The circulation pattern in this example is principally based upon : 

i: a primary "Street" orientad parallelly with the structure 
it: R secondary "Path"-net perpendicular to it. 

The street is integrated into the modular system and is, hence, normally of a 
width that corresponùs to the short span. A light 
"pergola" roof of plants or mats supported by the walls is recommended here as 
an economic solution for the sun-protection of a semi-open street @ef. 10). 

The secondary path-net provides an access from the Street to the interior 
teaching epaces as welî as to the indoor communication lines between different 
teaching spaces, 

Normally, the gable-ends towards the street are closed except for the wall- 
openings for the secondary circulaticin. 
the street and the space behind the gable-end is desired, for instance, when 
the space has a communal function such as a small cafeteria, a Kiosk, etc., 
the filled-in part of the gable-end wall can be replaced by an open facade. 
(see Fig. 16, p. 28). 

It can. be open or covered. 

I 

If a more direct relation between 
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Figure 14 

¡;La piace" 

Différentes variantes pewent d&iver du réseau de circulation principal, ce 
dernier desservant une série de "places" en relation ouverte ou intemittente 
les unes avec les autres, combinant l'alternance des "rues" et des ''placesfi, 
et m b e  introduisant une relation avec l'environnement urbain rapproché, le 
cas échéant (v, aussi les fig. 11 et 12). 

Lorsqu'une circulation principale est requise perpendiculairenent a l'orien- 
tation de la structure, une solution en variante particuliére peut &tre trouvEe, 
soit par l'introduction d'une "p12ce" (fig.ll), soit par l'élargissemeat de la 
circulation secondaire (fig. 10). 
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I .  

Figure 14 

"The Square" 

Several variations can be derived froq the above described principal cbrculatian 
pattern': the main communication line passing a number of squafeg in an.open or 
separated relation with each other, Combinations of squares and streets or relation- 
ships between the "Urban" closed space and the surrounding open area can be designed 
(see also Figures Ilwand 12.) 

A special variation is created when a primary circulation, perpendicular to the 
direction of the main structure, is needed. 
designing a square or, as is shown in Figure ll., by widening the secondary circu- 
lation path, 

This problem can either be solved by 
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3. PROBLEMES TECHNIQUES 

Les solutions fonctionnelles et les suggestions pédagogiques propo- 
sées dans les pages précédentes, ne sont qu'un point de départ dans cette 

démarche, S'y ajoutent maintenant les problhes soulevés par la construc- 

tion de ces bâtiments, présentant un interet pratique 'et-d*'ordre financier. 

Tout aussi importante est la question de savoir si non seuleient'l'on dis- 
pose des matériaux et des aptitudes requis, mais également si l'on peut 
compter sur une volonté et une capacité authentiques de tirer tout le 

parti des solutions économiques et de portée courte. En dehors des obs- 

tacles provenant des attitudes, discutés plus en détail dano le chapitre 

4, il est important de souligner ici la nécessité de participation des 
utilisateurs du futur bâtiment au travail de ceux qui eii élaborent le pro- 

jet et la réalisation. Ni les architectes, ni les éducateurs et les élèves 

ne devraient éprouver de la néfinnce vis-à-vis des suggestions présentées 

par les uns et les autres, au cours de cette collaboration. Ce n'est que 

grace B ce genre de canmiunication et de mise en commun dea intérets que 
l'on peut parvenir B la réalisation de bonnes écoles. 
démarche, les architectes (qui peuvent ne pas &tre de la région) pourront 

proposer les techniques et les matériaux appropriés aux besoins exprimés 

et correspondants à un bâtiment de tsille et de forme données. De leur 

caté, les enseignants et eiiseignb pourront effectuer des recherches sur 

la disponibilité des moyens et mGme, le cas Schéant, assurer cette dis- 

ponibilité en agissant sur la communauté. Ainsi, dans un effort concerté 

des architectes et des enseignants-enseignés, lu création d'une école 
deviendra une aventure aussi bien intellectuelle que technique. 

B la mise en commun des intGrGts, les aspects techniques du problème 
cessent de constituer lo partie purement technique de la demarche; ils 

seront imprégnés d'une pensée construite systématiquement autour de l'idee 

de rendre possible une aventure en commun. 
moins en partie - que ces "problèmes techniques'' devraient être abordés. 

. .. . 

Dans une telle 

Grâce 

C'est dans cet esprit - du 



3. TECHNICAL ASPECTS 
., ... , . - *  a . ... . , . . . ",__ 

tia1 -.soShtions .ils Well' .as: pedhgoglcal . sugges+ons predicated 
. I  

upon these "solhti 

starting point' f'ör thik a6pkoach.;i ::o.f::ai:r~~r:practi.cal. a,nd financial concern 

ptesehikd: 'o&:the. pr,evlous -page.@: constitute ..unly a 
.. .. . 

'- , i .  .. ,. 

.. . .. . 

stion of höw ta ckistruct ,-'such school. buildiqgs. 

ortance 'îg to kIzbw'.&iL- onLy .whether :there ,a 
an other,^ question 

. . < .  . .  

.matgrials and 
, I . . ,. . 

skills available; but' also t,o.'whát .extent there is a genuine.,willingness 
anC ability to take advantage of Tow-cost and short-span solu;tions,:.Apart 

frcm the attitudinal obstacles' ,dis'cas.s.c-d mc.re extensively in: Chapter 4, it 
appears highly desirab1.e to underïine.the, nec 

those who will use the builcing in the work of those who wiii deiigi 2nd 
constfu.ct.the,buílding. 

1ear.ners .should 1.ook askance ût th& suggestio& of ..eacli:.other in 'thCs 
cooperation. 

thct the most suitable cchoci building cah'.be"designed'~nd 'built.. In this 

joint approäbh, the architects '(who' may not. be -€ron the arca)., in response 
to the expr'essed needs, m y  speeify the ~mintrnm qater,ials end skills . .  needed 

for a school building -of desired síze. and. shape ... , The teachers:. a,nd learners 

ma;r'then be able to,ínvestigate,whether these are available, or they may 

even .be able to' make .them availabl-e by meF.pc of. comuniiy 'action; thus, 

through 'a joint approach of architects and teachers-'learners , the 'creation 

of a school building nay become an intellectual as,well ai i technical 
adventure. As a result of this unification of intereits, the ekrfinical 

aspects of school building cease to be a purely technical part of the 

approach; they will be impregnated with some systematically constructed 

thoughts of how to make this joint adventure possible : the presentation 
of the "Technical Aspects" should be seen at least partFally in this 

particular spirit. 

.. . . I. . I. . , . : i.. 

. . .. 

ity of participation of 
. .  : ... : 

.. . ' 
. . , .  , 

..- .. .. , 

Neither the architects nor the teachers and 
. ,  . .. . 

. <  . -. , .  

It is 'only in this kiid of int&c&unicai2ot+.Of Xnteïests 
. I  

. .  

. . i  , 
, .  , . .. .. 

, .  

: ,.. 
. .  - . .  

. ,  

;, ,', . : . . .  .. 'i 

. .  . .  

. .  . . , .  . . .  . , ..., ~ . , :. ,: 

. .  



26 

3.1 ELEMENTS DE CONSTRUCTION 
3.1.1. Murs 

Pour répondre aux limites admises pour la portée, confor- 

mément aux matériaux de toiture 3 disposition localement, les 

murs doivent &tre implantés systématiquement selon des pnrall8les 

espacées de 3,2 m. d'axe en axe (v. plan fig, 1 et 2) * 

En élévation, la partie centrale est surélevée pour as& 

rer la pénétration de la lumiere et la ventilation naturelles 

(fig. 15) 

I1 y a deux types d'ouverture dans le mur : 

1. L'une large, est placée au centre en correspondance avec 

l'espace dominant. 

2. L'autre, étroite, est placée de chaque caté pour assurer la 

communication entre les niches de travail en groupe et indivi- 

duel, ainsi que la circulation secondaire. 

Suivant les exigences de flexibilité, ces ouvertures nor- 

malisées peuvent &tre laissées ouvertes ou fermées, grâce à 

l'emploi de matériaux de remplissage non porteur (v. fig. 16) 

Différentes solutions constructives peuvent etre adoptées 

ou combinées, selon les matériaux et les techniques 9 disposition. 

Quelques-unes des possibilités sont présentées dans les 

exemples de la fig. 15. 



26.; 

361.1. Wa,lls 
In order to cope with the previously discussed span 

limitation, châracteristic of locally available materials for 

roofing, the walls should be systematically established on 

pnrallels*with a space between them o€ the maximum of 3,2 
metres from central line to central line (see Fig.1 and 2). 

* -  

The height of the central part is greater in ordet to 

provide natural light penetration and ventilation (see Fig.15). 

There are two types of openings : 
1. One large centrally located opening corresponding to the m i n  

functional space. 

2. One small opening placed on each side to provide conmunication 
between the group andindividual work bays as well as between 

secondary circulation. 

According to flexibility requirements, these standard 

openings can be left open or closed ucizig non-bearing materials 

(see Fig.14). 

Alternative building solutions can be adopted or combined, 

depending on whether imterials and techn%quec are available. 

.... .. . -. ' ,. ? .  
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, , . I  

. .-. . . . .  . 

b) Cintres surbaiss6.s fie brique (cuite 
ou sñch6e) ou en 'lots +e ciment. 

d.) Yur de nierre ou en plots de cimeTt 
avec 1.i.nteaux 
b$ton, a m S .  

et povtre centrale de 
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Figure 15 

Some solutions for wall constructions. 

a) Arches built of stones; walls of 
stones or bricks (dried or burned) 
or concrete blocks. 

b) Lowered arches and walls built 
using bricks (dried or burned) OF 
concrete blocks. 

! I l I I 

t I I I I 

c) Building materials used are dried 
bricks combined with lintels and 
a central truss of timber. 

I : .  . , ,  I l 
Building materials used are con- 
crete blocks or stones and rein- 
forced concrete for the 1inteJ.s 
and central beam. 



Construction d'mi arc sur un cintre de 
maGmnerie. 

a) moins 2'avoir un soi rocFeux3 le 
fondation est cm-stituge en M t o n  
amé. 'Jne f o m e  est 5leS-e en brique, 
en pierre, en plots de ciment ou en 
Friau~ séchée. Cas mt6Tbaux veuvent 
$trp month à sec. 

h) L'arc est ensuite amareillZ sur la 
fome, 'au moyen de moellons, de d o t s  
Je ciment ou de tout autre Fatfr%8UX 
rirslstant P la comression. 

c) Lorsque le ciatre est acSevi', le 
mir est mont6 avec les oatérianx 
voulus. Pi 1.e mur est UR oipon 
011 est utilise c o m  &oaration 
entre 3eux IOCBUX~ les niit6rtaux de 
1.a form sont laissss en olace conne 
ferne ture. 

a) ~a femeture peut naturellement Ztra 
6iiininEe en tout tenis pour repondre 
à 3.a flexfhflité. LorsauP le m r  apit 
no malemen t come si IDDO r t in t e m6 (i fai rc 
Fu toit, la f o m e  est dé,irol.te et ses 
matcriaux peuvent Ztre rhtilisés, une 
fois I'alGcent de structure terminé. 
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. . I ._ , . 'Figukk 16 . . . . ..,I. 
. .  

. . . :  . 
.. ..,. -...- , , ... . .  

The COnStI!UC.t%Qn Of ai3 arch ..W ..a ...: .-" 

brick-laid form. 

a) If the construction cannot be based 
on a solid rock, the foundation can 
be established by uslng a reinforced 
Concrete. The form is laid using 
bricks, local stone, hollow concrete 
blocks or even uaburned clay or mud. 

. .The bricks, stones and blacks can be 
stabled wi.thout using mortar, 

. _  

. .  
, , .  .. .. 

. .  

b) The arch is laid using bricks, 
local stone, concrete blocks or 
any other materlal with sufficient 

' pressure resistance capacity. 

When the arch is completed, the 
superstructure, laid in bricks, 
unburned clay or mud, can be buil,t 
supported by the arch. If the wall. 
is a gable-end OP a partition be- 
tween two classrooms,the brick-laid 
form can stay as the necessary clo- 
sure of the opening. 

This closure. can, of course, always 
be removed if the need far ElexibiXî- 
ty requires it. Nonnally, where the 
wall acts as an Intermediate supp:)~t 
of the roof, the form can be demslTshed 
(and used again) when tire superstructusTc 
is completed. 
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3.1.2. Toiture 
Ici encere les solutions peuvent &er selon les circonstances. 
Toutefois l'implantation des m u m  permet l'emloi des svstèw-s de 
courte portée les Dlus répudus 

Fiqure 17 

a) The Cies solutions les b!us traditionnelles, 
consistant en un solivacle, serri5 de bois 
rond, soutenant un enChevêtenent de 
Irmches ou des nattes, et recouvert i3.e 
t e m e  cornact&: un système encore tr¿s 
cornnément en usage ? a m  de nombreuses 
contrses de la !?épion (Def. 3.1). 

i?) ?ke autre solution traditionnelle - la 
voate nuhienne - (v. ciescriotion dAtailïke 
fip. in). C o m e  la m6cédente, cette 
solution donne d'excellentes conditions 
themiaues. 

c) Sur le côts gauc\e, on a la solution a) 
mais avec comme suports horlzonta.ux les 
lintetwx et la nouti;. tri,an.,nul.ée en bois 
(fio. 1.5 c. et fis. '2n). Sur Je côté 
droit , la couverture traditiomeile 
est remplacge m r  85s GlEtnents modernes 
autoyortants en a.m.iante-ciment (?ef . 12). 

4) Sur le côtk gauche, le toit est consti- 
tue d'616nents Xpers en %,&ton a m G  
qrXfa$rio,ués en fome de i! renversg. 9 
r'roite la couverture est falte éçmlenent 
d'él6ments de h.a. nais j.3.s sont rend.us 
autoportants par leur fome en I'. 9ans 
cet cxempl.e, 1.a structure norteuse. est 
celle de héton a m 6  et Dlots rle ciment 
@iR. 15 d), (v. aussi Fip. 21). 
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3,1.2. RaoEs 

Although several alternative building solutions can Fie wdopt~ci rlcpenrllng on 
whether appropriate m.ater1af.s and techniques. are avsiIabPc., ihc way in whicli 
the wal's have been positioned (see Figures 15 and .Só) makes the use of some 
a€ the !:lost: common short-span systems highly recommendable 
prenentfld here show some of thesc! solurlonc : 

The. examples 

Figure 17 

a) One of tlre mast widespread trai",-- 
tianal solutions consisting of 
round timber purlins supporting 
mats and compacted mud. (Ref. il) 

Another traditional solution - 
the 'tNubianf' vault ( c m  Fig. 18 
for detailed description). Like 
the solution a), also this solu- 
tion gives an excellent thermal 
isolation. 

i j i I I 

I I 

The solution suggested on the Left 
side corresponds to that úf a) but 
supported here by a horizontal. 
timber lintel and truss (see Fig.15 
c and 20). On ttie right side, t h k x  
traditional roofing system is re- 
placed by self-supporting elements 
aiade af modern asbestos-cement. 
(Ref. 32) 

On the left side, the roof is made 
using U-shaped, light, prefabricated 
and zein£orced concrete elements, 
whereas on the right side, V-siaped, 
precast, self-supporting and rzinforcecl 
concrete elements have been ussd, In 
these examples, the supporting structure 
is the "nrodern-traditional" on?, as 
shown in Fig. 15 d) and 21. 
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La votite %ubien.n.eP~ (Fef. 13). 

Sa gfmétrie est celle du triznple é m t i e n  
ARC:. La courbure est trac&? en plaçant le 
conpas successivemmt sur les centres B ,  G 
et O'. 

La construction de la v o h e  sans cintre est 
rendhe possjhle d 'une nart Frace 2 I' incli- 
naison des claveaux contre le pipon qui sert 
+e si.ip?art et a.'aiitrc. Dart par I.Oadhélsion des 
briques a.u Iiortier. $31 r6sum6, le procédé est 
le sisivant 0 1) Te mortier daamile de con- 
sistance VOII~UF. est ayliaii6 selon la courbure 
cormpe lit d'adhésfan pour les Drernières briques 
pla.ci;,ec contre le pur d'assiette. 
ranpbe cons6cutive comportera m r'ombre tou- 
jaurs ?lus ?rand de briques, jusq.u'à l'arrfvée 
a.11 s o m - t  de la voûte. 

2) Thaws 

''orairalement 
nPexcZde guêre 3 ou 4 m. cer>ead.ant, on trouve 
dans 1. 'Antiquité des exevples $.e ?:ran& ~ort6e 
tel celui r'u palais de Ctfsinhm en IGso?otamj.e 
dont f 'arc a cuelq,ue 27 m. d.c diamztre. 

la FortCe rie ce t p e  de voute 
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Figure 18 

n 

The "Nubian" Vault: (Ref. 13). 

The geometry of this construction is based 
on the Egyptian trimgle ABC. The curve is 
obtained by three compass strokes placinp: 

1 
, the centres successively at A,C and A . 
' m e  building of the vault without using any 
form is possible partially because of the 
adhesion between bricks and mortar, partially 
because of the placement of the layers of 
bricks leaning against a supporting gable- 
wall. 
as follows : a) A gable-wall of such thíck- 
ness that provides sufficient stability is 
created. 
op1 the gable-wall by using a piece of strfng 
as a primitive compass. Well-mixed clay 
mortar is plastered along the curve as an 
underlay far the first layers of bricks. 
Since the bricks lean against the supporting 
wall, the first layer will consist of only 
a few bricks; b) Each of the following 
layers will have a larger number of bricks 
until the top of the curve is reached. 

The process of construction is shortly 

The geometrical curve can be marked 

Normally, the span of thfs vault does rarely 
exceed three - four metres, However, the 
antique architecture shows examples of much 
larger spans, for instance., the Ctesiphan 
Palace in Lrnq where the span Is 27 
metres 
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7.1.3. Sequences de constniction 

Cmstructim de la structure des 
mrs et iles voGtes 

a) Les murs norteurs sarallèles scat 
montés, a.insi n . 1 ~  le mur d'assiette 
plac6 d'un cÔt6 et nemendbculaire- 
ment, sur leqtiel la ?Fornetrie 49 
la voûte nubienne est trache. 

. 

b) Les vautes des bas-cEtP,s sont 
construites. A leur siaite, un 
pipnon ci' assiette est érig?;é pour 
assurer 1.' apoui latéral des voutes 
de la partie surélevée centrale, 
sui sont à leur tour cmstnaites 
c o m  précédement. 

c) ?,a couverture 8e l'autre has- 
côt5 est ensuite effectuée de 
manière sedJlable xnais en partant 
dans 1-a riirectim ovpos5e. IRS 
mivertures laissPes par la Rif fé- 
r e m e  des hauteurs sera femi;;e gar 
un mur moritE siir les voûtes du has- 
côt6. Finalemnt , les Gvacuatians 
il. ' e m  plidable sont mP.naqées e m r e  
chaque naissance a.e voiite. 
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3.1.3. I steps of con§ truc tioa 

. t'ggure, 19 

Erection of the structure : 
Walls and the "Nubian" vault. 

a) Lhe supporting paraliei wall :? 
and the gable-wall are laid in 
bricks (burned or unburned), 
stones, concrete blacks, etc.. 
The geometry of the Mubiati 
vault is marked on the gable- 
wall. 

. .  . b) The vaults of the lower part 
of the building are erected. 
A supporting gable-wall for 
the vaults of the higher part 
of the building is built, 
support ed by the lower vault 6 ,  
and the same vault construction 
is repeated. 

c) Finally, the second lower part 
of the building is covered by a 
vault construction following the 
same method, but in the opposite 
direction. The opening between 
the higher and the lower vaults 
can be closed by building a wall 
upon the Lower vaults. 
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Figure 2- 

Construction de la structure des murs avec 
solivacre de bois. 

a) Les Furs sont montés parallèlement. Les 
contreventements (non indiqués) peuvent 
prendre différentes formes telles que des 
pilastres ou être incornorés dans les 
façades. Ici, les grandes oiivertures sont 
franchies par des poutres trianpilées en 
bois (longueur max. 3 m. 2 disnosition). 

b) Les olives sont mises en place selon la 
méthode traditionnelle iFliquant usuelle- 
ment un espacement à peu grès Esal au 
diadtre des vieces rle bois courantes 
(15 cm. env.). La terre comactée de 
couverture est maintenue par un entre- 
croisement r?~? branches ou des nattes 
vépétales. 

c) Finalement les murs bahuts sont months 
2 une hauteur suffisante nour menager la 
cuvette de toiture. 
lenents d'eau de la toiture suyérieure, 
une pierre plate peut être placée pour 
éviter l'érosion de ia todture infsrieure. 

A l'aplomb des Gcou- 
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Figure 20 

Erection of the structure : 
Walls and timber purlins. 

I .. 

a>  he supporting parailel. walls are 
erected. The necessary structure for 
wind stability is not. shown, RB there 
are several al ternat ive solutions ta 

. .  this problem (i.e. pillars or fa.cadc 
walls.) The truss con~tructi.ons are 
built of local timber (max. length :: 
300 cm). 

. '. 

. .i c..,.. .. . 

- . .. 

I. 

b) The purlins are placed using a tradi- 
tional technique, according to which 
the distance between the purlins is 
the.ssme as the diameter of the purlins: 
approximately 15 cm. The next step is 

. to place mats on the purlins and lay the 
mud roof. 

' c> Finally, the fill-in masonry is built 
' and the gable-ends and facade-walls 

are built so high to create the roof- 
basins. A stone can be placed an the 
lower roof under the gargoyle BO that 
the water does not "dig" a hale .in 
the mud-roof. 
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Construction de la structure ?e murs 
ou piliers avec noutres et él&nents de 
dalle. 

a) Siir les 616mnts porteurs inctiaii6s ?.es 
contreventempnts ne sont nas visibles9 
puisqu'i3.s oeuvent stre ré,abishs soit 
par les chainages de façade, soit nar 
encastrement dans les fondations. 

i>) Les boutres sont mises en nlace soft Far 
une m u e  mobile, soit gar iin sirnle DaLacl 
sur trP9fed, soft encore coulées sur place. 

c) Les nl.aoues de couverture peuvent Stre 
assembl&s par d.es royens i$entiq,ues ou 
sirpJ.enent à dos t! 'h.ovme en cas ci'emloi 
<3 élements l6pers fi anian.te-ciment ou $e 
na.nneaux isolants renforces, 2 ?artir d'un 
?ont de canion. 

t 
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Figure 21 

Erection of the structure : 
Walls or columns, beams and slab 
elements 

a) Ike supporting structure is 
erected. %e. problem of wind 
stability is not discussed here 
as several solutions such as 
faCade walls, "suspension" in the 
foundation, etc are. passible. . .  

b) The beams are placed by using a 
mobile crane, a simple "three- 
foot" or cast on the spot. 

' c) The slab elements are placed by 
' using the above mentioned tools, 

OK if light elements such 88 
folded eternit profiles or 
sandwich elements axe used, they 
can be placed without much diffi- 
culty directly from the truck . 
using it as a platform. 
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Pimire 2? 

an additionnmt les "facteurs .le ciel" P?') 
mesurGs à La hauteur d'un ?].an .te travail 
f+l.m.) selon a) et t,) ?our l.'6claJre~ent 
direct, et le- facteur d'eciaireamt inSirect 
G tcrrniaé Dar im coe fffcient, de re flexion 
de 507 des surfaces interíertres (v.6.f. i&), 
on 0% tient iine cour5e d ' 6ciaf.remn t int6r?eur 
c) comrise en,tre 0 

c 'est-5-dire w'en srincine le rannort de 
contras te recommmdP 

est resnecto. 

Cependagit, il est nossible d'obtenir un taux 
d.e contraste encore  oins 81evé, soit en 
a%a.Issmt le nkvesix du I.fnteau de 1'ouvP-r- 
ture inf6rfeure ( d) rzaucble), soit ~ 8 . r  un 
prolonFnmeFt de 1.2. toiture au-dessus 2e cette 
covvertmz ( c') à droite). 

? aii.trn part 
Intérieur nioyen fcvorahle 8.11 travail scol.ad.re 
doit Gtr? covris entre 25n et 750 lux, les 
facteurs de ciel.'" obtenus ci-dessus sen&-- 

sentont m 6clrlirement extgrieur de i'ordre de 
1n.Qqo lux. i h e  en l'absence de relevés Frécis 
effectués c?ans Les oa.ys de 3.a ?Oi;,eion on oev.t 
es tiper que 7es ~rnleurs corres?ondantes doivent 
frEai~emcnt ;tre d'un odre de 3 5 4 fois SUPS- 
rieix. 

en ahettant a,uvun éclairenent 

ID 

En siifvant ce raisonnevent, il serait 6onc 
recomendable 6.e diminuer pro?ortionneller?ect 
les couvertures, s0i.t en 25,d.ssant la h3.uteu.r 
(c) B ?auc\e en haut), s0i.t ?ar UR. auvent (e) à 
Fauche en +PS), soit par d.es Ecrans filtrants, 
claustras, Iadoizs~ss, etc. (e) à droite). 
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3.2 NATURAL INTERNBL LIGHTXNG 

. .  

the "sky factors" (T%) measured 
ng pian (height a h . 1 ,  as shown 

the factors foi indirect daylight, corre- 
sponding to an average o€ 50% reflection 
of the ceiling, floor and, walls (Ref e 14. I, 
the total daylight factor curve (c) is 

, in (a> and (b) for direct daylight, and 

T max. = 7,5% and 
T min. Q 2,.S%. 

Thus, the' recommended contrast relation : 

1 T min. 
T max. 3 

I 

Howeve,r,,a lower contrast ca. be reached 
either,"by lowering the lintel of the nain 
window (d)-left) ,or by extending the 

. roof above this window (d)-right). 

: 

. 
i 1 

Moreover, considering a good average 
lighting (ranging between 250 and 750 l.ux), 
to meet educationally satisfying require- 

, ments, the. above "sky factors'' correspond 
to an external daylight of, say, 10.000 
lux. 
in this respect in the Arab States, it 
might be assumed that the corresponding 
values usually are 3 or 4 times higher. 

1.11 absence of any known surveys made 

Consequently, it would be advisable ta 
decrease proportionally the openings 
either by lowering their height (e)-top- 
left) or through a cantilevered pratec,tion 
(e)-bottom-left), or by providing screens, 

í e> "claustras1', blinds, etc. (a)-rLght). 
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Fipre 23 

En princine, l'orientation des batin??nts 
devrait leur assurer un minimum de Dihétration 
du soleil sur les facad.es, ainsi qu'un naximm 
de ventilation rlaturelle 5 1 'interieur. 

I-'exemple owPssnté est celui d'"un hatirnent 
scolalre situé 3 F1 Clheid, Soudan - 14O F.- 
Aucune correction pour lr? temp solaires y i s -  
que celui-ci coincide avec le terns officiel. 
Vents dominants : venant d.u Sud en été et du 
Yord en hiver. orientation la plus favorable : 
Tiorci-Sud, com?ortant un minimur de protection 
solaire. 

a,3) Celle-ci résulted'une conkinsison d'élémnts 
verticaux et 5orizontaux sur ch,aque facade, 
corres-ondant aux m<rles critiques de juin 
pour la façade n7ord #zt de décembre pour la 
façade Sud, relev6.s <ans les diaprames co- 
laires appropriés (Ref. 10). Un cor?Dron.is 
est realisé lorsque les C.léments verticaux 
cléteminent une ombre jusq,u'à ?h.W et denuis 
15h.Q?, tandis que les 6lé,merrts horizontaux 
agissent entre 9h.W et 15h.09. 

c) Lee ouvertures de facades sont orientées 
perpendiculairenent 2 la direction des vents 
dominants. Cette orientation de principe 
assure une toïér:.ncc de plus ou moins 3no, 
en cas $e pertubration dGtednaait des chan- 
qements de direction du vent. 

d) Pour tirer avantage de la ventilation natu- 
relle, les entr6es doivent être placées en 
position basse et les sorties de plus grande 
surface, en position 6levée (?.ef. 15). 

e) En cas d'absence de vent, la ventilation est 
assiirce, lorsque les locaux sont OCCUP~S, par 
i "-effet de chednée'', DrEsenté en bas de page. 
Cette fome de ventilation rEsul te du mouvement 
8'air créé par l'élévation (oe ternérature en- 
gendrée ?ar la chaleur métnboliaiie produite 
par les occupants et nar la chaleur mécanique 
c''autres sources dans le ioc~i. 
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I T Y -  --, 3- 3. SUN PROTECTION A M  VENTILATION 120° 
/- 030 

r- . 

3 I 

l 

l 

1500 Figure 23 
..._. . po'.! .. . 

The '&$&&t2ori;i& tho schoolbutiding 
should principally cause a minimum 
solar load on the open facade as well 
as a maximum natural venrflatlsn of fihi 
interior of the building. 

Example : A schoolbuilding in El Obeid, 
No correction for solar 

t?me necessary Prevailing wfnd : in su';: 
mer from thci south, in winter from thci 
north. .The. .most ,favorable orientation 

. concerning, che solai load : North-SuvCli 

2O0 (a,b) 'Pintensioning of Sun Protection : 
A combination of vertical and karizontai 
shades is a .good solution for both the 
north - änd the south façades, From the 

>' diagrams (Ref.10) the critical sun 
angles of June are' transferred to 
section and plan of the north facade, 

g3g Sudan; -140N.- 

tb.e 

and the critiçal angles of December to 
the south fapide. A final solution is 
determined where the vertical shades 
are providing the shadow from sunrise 
until goo o'clock and from 150° o'clock 
until sunset, while the horizontal 
shades are providing the shadow from 

(c) The orientation of the open facade9 
of the building should principally be 
perpendiplar tp the prevailing wind. 
If other factors prescribe a necessary 
deviation from this orientation, the 
natural ventflation will still Ire e€- 
Zective withh ri variation of 
(Ref. 15). 

{d) Natural ventilation created by the 
wind. Inlets are kept low, while out- 
lets high* and outlets are bigger than 
inlets in order to increase the velacltu 
of the airflow.. . 

900-15°0 O 'Clück. 

t30° 

(e) Natural bentilation created by the 
"stack effect". *This kind of venrila- 
tion is relevant only when there is no 
wind at all: The stack effect is the 
reshlt- O€ the teraic movement a€ the 
produced metabolic and mechanical heat 
as well as the from the other S Q U W C ~ S  
accumulated heat in the classroom. 
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4. PROBLEMES HUMAINS ET ADMINISTRATIFS 

par M. El-Ghannarn 

Fort bien... Quelques idées de conception et de structure ont été 

presentees dans les pages précédentes, relatives aux bâtiments sco- 

laires dans les zones rurales, Msis les idées, les conceptions, les 

structures, quelles que soient les qualités qu'on peut leur attribuer 

sur le papier, n'ont de sens réel et de valeur que lorsque, instituées 

dans notre existence, elles deviennent de.s entités concrêtes et Lonc- 

tionnelles de notre v;e. 

dans le monde arabe, c o m e  dans tous les pays en voie de développement, 

est de disposer effeczivement de bons båtiments scolaires plutbt que 

d'avoir de bonnes idées au sujet de ces derniers. 

suite de cette présentation, la plus importante question est de savoir 

jusqu'à quel point Les propositions résultant de cette étude sont réa- 

lisables dans les régions rurales, en particulier celles du monde arabe 

et, si non, cornment matérialiser ces structures et ces projets. 

L'un des pïincipaux problèmes de l'éducation 

En conséquence, a 13 

11 semble que les réponses sont implicitement contenues dans les 
chapitres précédents prenant en considhation les aspects éducatifs 

(nouvelles façons d'aborder la situation d'apprendre et d' enseigner, 

nouvelles théories de l'acquisition des connaissances, le besoin de 

développement des programmes d' études, etc.: I les aspects architecturaux, 

techniques et économj.ques (matériiaux et modes (4' exécution de. coûts 

peu élevés), tous c o m e  autant de raisons d'€%re pour les solutions 

proposées. Pourtant, à ce stade, les propositions ne représentent 
guère plus qu'une chence rc'isonnable de voir la cause plaidée et 

offerte h la porte de ceux qui prennent les décisions. I1 n'y a aucune 
garantie qu'elles seront adoptées et réalisées par le système educatif. 

C'est un fait bien connu, sinon une regle, que lu pratique retarde 

par rapport à la théorie, neme ;orsque cette dernière répond 9 une 

saine logique et B un besoin im?ératif. 
pays avanc6s (Etats-Unis) montrcnt qu'un tel retard en matière d'édu- 

cation peut allzr de 50 h 100 ans. 
divers facteurs, parni lesquels trois peuvent etre iùentifiés : 

Des études faites dans des 

Ce phénomène est engendré par 
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4. HUPIAM AND ADMINISTRATIVE CONSIDERATIONS 

By M. El-Ghannam 

So far so good ... The previous pages have depicted some valuable 
ideas, designs, and structures concerning school buildings in rural 

areas. Yet, ideas, designs and structures, however good they might 

look on paper would stay without real meaning or value unless they 

are "institutionalized" in our existence and become functional material 

entities in our life. One of the major educational problems in the 

Arab World as well as iii all developing countries is to have, de facto, 

good school buildings rather than having good ideas about these build- 

ings. Hence the important question that should find an answer, after 

the above presentation, is: to what extent are the designs and struc- 

tures r,inifested in this monograph applica3le to rural areas particular- 

ly in the Arab World? And if not : how can these design5 and struc- 
tures find their way to action ? 

It seems that the answer to such questions has already been 
implied in the previovs two sections when the educational (.such 

as new approaches to reaching-learning situations, new theories in 

learning, the need for curriculum development ... etc.), technical 

or architectural, and economic (lower cost of material and skill) 

considerations were reviewed as raisons d'etre for the adoption of 

the proposed designs and structures. Nevertheless, these conside- 

rations can only put the cause in a reasonable shape at the door 

of the decision-maker and further sell the ideas; but they do not 

guarantee their adoption and implementation in the educational 

system. 

It is a well-known fact, if not a rule, that practice usually 

lags far behind theory even when the latter proves to be logically 

sound and urgently needed. Studies in some developed countries 

(U.S.A.) show that such a lag sometimes amounts to 50-100 years 

as far as education is concerned. This phenomenon is attributed 
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1. L'inertie qui réside, et parfois domine meme, le systbne éducatif 
et le contexte . so:cial:. . ..- dans,.,le,que. opête, - . . .:.._. .''f * '- 

2. L'inapt,itude de l'adrniniatration ,de l'équcation à absorber des 
idées nouvelles e.t 3 les .trnduire-aíns$ quid lqs instituer dion$: lar 
praFiduei 

oq. Ieur..équivctlent;. e:i vue .de nettre 1.a 'théorie en pratiqGe', 

I .. 

:: ,'/:I- 

. : , ... ... .. i .3; i+'.inauff isaneerf tnancf&rg oú -l',incnp,yxkB de mdbiiisei des fonds -- 
,::-., ., 

.. ..  o.ut ut ap,pIiquer sériamement les propohiti-cns de cette ,étude', une 
. .. attention. particuliére devïait Gtre port6e h ces facteurs. ''_ 

. ..,- . _  .. . . ~ ... .:.' Concernant l'inertie .. - les 'systsmes éducatifs et leur', contexte social 
. .  rëgwnt :dans les pays en voie d e  -développement,. le moins 'qu''on puisse . 

. -:. ' .. . di,ie. ,est. qu' il y: a de nombreus.,es idées preconçúes., attitudes et mo-- 
.yance-s, -h propas des b5itimentc sc'olaires, propres à creer une ztmoa- 

.. . , . -  .:I .. . 

. . .  
. .  

. , .  .. . pbère défavorablë. l'appel contenu dans cette -étude. Nobs savons 

.. - . ,.-? t.ous .que l.es- .système8 d'éducation 601-disant "'nodehes" dans ces 

,. . . . . . . .  I . -  . .. -.pays ont-été greffes de4'extérieur. 

.. , 

Avec ces systèmes "modernes", 

- I. , -, .: ,.. c' est devenu un fait: 6tabli. ou une croyance, parní les responsables 

et les professionnels, qu'an batiment' scolaire 'hoderne" ne peut 

détenir sa nature qu'en dehors de l'expérience "indigène", que ce 

soit sur le plan de'liYconception ou celui de la structure. 9 ,' 11 va 
de soi'que matériaux de construction seront industrialisés", 

que les techniques seront l i  avancées" et lcs pro j etc architect,uraux 

. ,  , .  . . I  
, . .  

. .  

. .  

, I  .... . 

.: ' 'létrarigerslg. Tant qiie ces conceptions et iroya,nces n'iurqqt . I-. . pas &té 
, - . .  

ébranlées, particulihrement ' parmi les administrateurs, . . _ .  les enceignants . 

et rnhe les atchitecces, les propositions de cette étude risquent de 

rester lettre morte, 11 est grand temps que toute personng.é+quée 
dans les pays en voie de développenent comprenne que lo moder;nité ne 

' ' signifie pas nécessairement i' &portation d'une "culture --&delle 

Cie surface" en'.provenance des pays modernes, ou etre "dans le vent" 

, !  < '  .. . . . '. 

.' 

' 

. .  . .  

. . .  . ._ , . . , . :. .. , .  

, .  , .  .. , . .  . 

en matiëre de conceptions et de structures. 

quer la force de l'a -enSée scientifique à '1' exp~l-ience'"ira'dig~~,F!; pour 

I1 s'agit plutac d'appli- 

. la régénérer ou la recohsbituer de l'inttirieur, B li Iu&i&re des be- 

soins d'une société en pleine Bvblution. 
. .  

. . .  . 

, _ I  , .  . .  
. -  . .  

. .  , . .  
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, .  , ., . , . .. 
. .... 

to many factors among which three .could be identified. 

the inertia'. that resiies in, and even dominate, the educational 

system and the social matrix in which it operates.. Second, the 

inability of the administration of education to absorb, new ideas 
and to translate and institutionalize th-em into practices. 

the lack of finance or the ability to mobilize funds or their 
equivalent in order to turn theory into action. Due consideration 

should be given to these three factors if we are serious about the 

application of the new school building designs and structyres 

proposed in this monograph. 

First, 
. ,.. . 

- .  . , 

, .  I , .  , .. . .  
, _  ... . 

. .  . .  !, . . 1 .' ~ . * .  

. .  . .. . 
. .  * .  

Third, 
, .  . . .  

' 

, .  
.. 

. .  
. .  .. . 

. I  ..: , .  

. .  

-.,.. ,.. . . .  
. :  

As for inertia within the educationh system an& t ~ e i r  social 
' ' .hatrices in the develophg countries, sugficient to say'here that 

.&ere are many concepts, attitudes and bkiiefs related to'school ' . 

buildings that create an atmosphere unfavorable to the.'$11 

manifested in' this monograph. 
. .  

We all krkw' that the "so-called 

"Obdern': educational systems in these countries wer& orfginally 

transplanted from outside. 

it became almost an established fact or belief, among laymen as well 

as professionals, thiit a "modern" school building is one that derives 

its nature, both conceptually aLd structurally, from outside of the 

"indigenous" experience. 

With these %odern" educátional systems 

It is the sine qua non to "fndustrialized" 

' construction material, relativeiy advanced skilled labor, and ''alien" 

architectural blueprints. Unless such concepts and beliefs are 

changed, particularly among educational administrators, teachers, 

and even architects, she suggested designs and structures in this 

text are expected to stay beautiful on'khelves. 

for every educated persai inn developing countries to icnow that 

modernity does not necessarily mean impcrting "surface material 

culture" from modern states or "keeping up with the Joneses" in 

designs and structures. Rather, it is the use of the scientific 

thinking in reflecting into indigenous experience and insightfully 

regenerating or reconstructing it in the light of developing 

societal needs. 

lt is high time 

, 
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Dans le domaine architectufal et de la construction, le Vecours h 
la pensée scientifique dans l'expérience indigène peut s'exercer de 
plusieurs façons, . Entre autres, 

des matériaux locaux et leur degré de disponibilité, le recenscemnt 

de la main-d'oeuvre et de ses qualifications, une évaluation-des diffi- 

cultés soulevëes par le transfert de l'expérience acquise dans d'auqes 

douaines, dans celai des bâtiments éducatifs, ainsi que la recherehe 

des moyens de pallier ces difficultés et d'améliorer l'expérience 

acquise elle-mt2ne. 

Zi la réussite du passage à ce sens noweau de la modernité et de i.+, h 
la preparation du chemin vers l'application de nouvelles conceptions 

architecturales à l'expérience indigène. 

il- faut énumérer 1' inventaire précis 

Telles sont quelques unes des conditions préalables 

Camme cela a déja été dit, cette étude présente les mérites de 

propoeitions destinées aux regions rurales. 

clés" et. ,les "gardiens" des syc t&m& .. éducatifs dans les pays 'en voie 

de développement restent à convaincre. 

soient, il faut les stimuler et les mobiliser pou? qu'ils passent 

des projets aux réalisations et prennent l',initiative d'un mouvement 

en faveur, de constructiöns éducstives faites. au, moyen des techniques 

.ët des matériaux locaux. A ceite fin', les administrateurs de l'édu- 
cation at le corps enseignani &vraient etre initiés au. domaine des 

bbtinents éducatifs pc?r i' Stud&' des 'nouvelles conceptions .. qui s'y' 

Mais les "personnes- 
.. . .  

. .  . .  
.Et., 3, supposer qu'ils le 

.. 

. -  

. .  

, .  

, .  . .  . 
,'; 

.. . . . I  

' font.jour. Malheureusement, aucune fomation de,ce. genre n'eof- 
. . .  , . 

offerte aux enseignants et aux administrateurs dans les pays arabes, 
, .. 

que ce soit lors de leur préparztion ou au cours de leur carrière. 

I1 est grand temps d'y songer, cn vue de former non seulement: cias 
animateurs mais également des participants, agissant come des pion- 

niers pour l'établissement de biltiments scolaires dans les zones 

rurales. 

De m b e ,  les administrateurs, aussi bien que ceux qui prennent les 
décisions, devraient cornprendre que la réalisation d'idées simples 
doit se faire avec des moyens administratifs simples. En d'autres 

* termes, la construction de bâtiments éducatifs ruraux, au moyen de 

techniques et de matériaux locaux dans le sens des propositions 

présentées ici, ne devrait pas se faire en suivant la routine tra- 
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. . .  . . . . . . . . .  
. ,  .. 

......... ': 

. .  

.. :t: 
3 _. . 

. . .  
. .  . .  

,:-<',(..- ., ' ' 

.. , :.,. . .  
. .  

The' tlsis.'-oP sci&ntific- thgnking -in in,di ous experience meins 
. . . . . .  

. .  ( 2  
. .  - ,  . .  .... . -. ~. 

many things ab'.far- as -construction. and buildings are concerne$? 

Among.. thes$ are: an accurate calculation, of, local material ana " 

their availability €or schoo.1:. buildipgs, a- estimation of i ava.$lablc 

labor' and &kills ,' kn: appraisal- -of the difficulties that wÓuld',rise 
d<e .to hhe transger of the.:experience :to the field.'of education, 
ekperimentation or :.pilot projects, i and suggestions for .Òverc&ing 

. . . .  . _  . .  . . ;. 

, '- .. 

, ,  . .:. 
. I . . . .  

, .. :.: . 
. .  ~. . . . .  ...... 

..I .., : .-;.. , 

-.. , 
. .  

. .  .. - . 
.'the di€ficdties and, improving the experience itself. 

. .  . .  
.. I . .  , .  . :  

-3.. . .  

ehnents 'and others .should be, ,considere$ if wa want 'to' 
succeisfui khifc' .to the .mew .concept of modernity and consequently 

pave the war'' for. the application. .of new designs 'and structure's 
i .  ,,J. ..-, ,.- .: :.I. 

rilated to indigenous experience. 

....... . . .  . -  
. . . . .  

. .* ~ 
. ,  .-. . 

. . . . . .  .. 
. . . .  . . .  . . . . .  .- 1.i 

, .  
< .  

. . . . . . . . . .  :.. "'2. , . . 
. .  . .  . .  . .  

. .  

. 

Ad already stapd, the'text in the previous sedtifons has shed 
... .due..light on. the. merits of the suggested designs 'and st.ructures 

.need to be convineed of these merith, 

y.1 bf school bu.ildhgs .. in rurrl áreas, But the ''key pers6ns"'. and 

. --ifgatekeepers'' in the educational sygtems .'Ln developiig'.coüntries 
t .  

. . . . . . . .  . ' They furthe?? need, -if they 

are- convirlced, to be stimulated'and' mobilized..to pitt::bhe designs 

and.struc.tures , into action, and start a movement ,of,:Skhool build- ' . 

..'. :: . ings :that utilize both loca¡ material .and 'skills,. 
I . 

Thfs .means 
. . . . .  .-that: educational administrators and teachers.' should  be^ intrgduced 

. ' . to scb.01 buildings as a field of study and to ,the,:-fiew. 'designs and 

' .school buildings . is offered to teachers .and administrators whether 

' I .structures that are emerging iT1 it. ünf8rtunateLy; no..course in 
. . .  

.... . . .  .. .Yn their preparation for the job or when on t.he.;job &esel€. in the 
. . .  

. ..;:.J. Arab.,countries. It ia high time -to'' develop suCh.:a.-c.ourse, and 

further to see to it how't'hey could be iri¿iaicar&'a.f and partici- 
pants in setting school buildings in rural areas on new frontiers. 

Also educational administrators, including decision makers, 

should realize that simple ideas, in their implementation, mean 

simple administrative measures. In other words, the establishment 

of a rural school building of local material and by local skill 



ditionnelle - la "bureaucratie" - qui domine actuellement l'adminis- 
tration de l'éducation du haut en bas de la hiérarchie dans les pays en 

voie de développement. Toute action administrative dans ce domaine 

devrait avoir pour principes la décentralisation, la liberté au ni- 

veau de l'exécution, l'initiative locale, 

Dans le méme ordre d'idées se situe le problême financier et de la 

mobilisation de fonds ou leur équivalent en faveur des constructions 

scolaires. 

matériaux locaux diminue les dépenses en capital. Cependant cette 

diminution ne devrait pas etre surestimée au point de considérer le 

I1 ne fait aucun doute que l'emploi dos techniques et des 

problème financier des constructions faites dans ces conditions, P-or.me 

Qliminé. 

laire acceptable, construit au noyen de roseaux aux confins de l'Irak, 

coûte entre la moitié et les deux tiers de son équivalent construit 

au moyen de natériaux "industrialisés" ou préfabriqués. 

considère le très grand nombre de bâtiments scolaires h construire 
en fonction des besoins, le coQt par unité exécutee en matériaux 

locaux doit augmenter selon la loi de l'offre et de la demande. 

Mous savons par espkience que par exemple un bbtiment sco- 

Si l'on 

En eonséquence, dans l'application des propositions de cette étude, 
- - I  le problhe financier ne devrait pas etre négligé ni sous-estimé. Ce 

dernier risque de rester l'obstacle majeur dans la réalisation de 

Cela signifie . 1 n'importe quel plan, m&me apparement peu coQteux. 

que d'aucres solutions, c a m e  l'auto-construction et le financement 

par initiative locale, devront être recherchées et encouragées. 

Toutefois, on ne peut s'er,iF>t!cher de penser qu'il n'y aura pas ùe 

meilleures solutions que dans dlcs visions nouvelles et des innova- 

tions permettant de libérer l'éducation en l'érnancipant de la tra- 

-.dition, y compr+.celLe de la ngcessité des batiments scolaires ! 
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along the lines suggested above should not follow the traditional 

routine or "bureaucracy" that now dominates the administration 

of education from the centre to the grassroots in most developing 

countries. Local initiative, Ireedom on the operational level, 

and decentralization should be the nain principles that guide 

any administrative action in that respect. 

Closely related to educational adrfiiniatration is the problen 

of finance and the mobilization of funds or theif equivalent to the 

cause of school buildicgs. Undoubtedly, reliance on local material 

and skill in establishing schools does decrease the capital cost. 

However, this decrease should not be overestimated iip to the point 

that it eliminates the financial problem in school buil.dings if 

they are built of local material with local skill. 
knows from his experieiice, CS an example, that a reasonable school 

building made of reeds iri the Arab Marches of Iraq costs from 

half to two thirds of its equivalent using E'industrialized" or 

"prefabricated" material. If we add to this the huge nuciber 
of schools that shouli be stabiished, d u  to need, in rural areas, 

the cost of a buildint w i t  of l x a l  rnatxial and nith local skil.1 

will undoubtedly rise (due to the theory of suppl; end demnd). 

The writer 

In consequexe, the problem of finance should not be over- 

looked or underestimated when thinking o€ the applicability of the 

suggested designs and structures of school buildings. 

continue to be u stunbling block in the execution of any plan 

even if it appears cheaper. This means that other solutions, such 

as self-help and financial local initiative, should be sought anil 

encouraged, However, it is the writer's feeling that there will 

be no better solution than new visions and innovations which help 

education break through the crust and emancipate itself even from 

the tradition of having a school building! 

It will 



40 

BIBLIOGRAPHIE - BIBLIOGRAPHY 

Freinet, C., Pour l'école du peuple, 
Maspero, Paris,1469. 

Khan, K.A. and D.J. Vickery, The DesiRn of Workshops for Second ,- Level 
Schools, 
Colombo, 1970. 

Asian Regional Institute for School- Building Research, 

Regional Educational Building Institute for Africa (REBIA), 
Guidelines for the Design of Science Laboratories for Secondary 
Schools in Africa, Khartoum,l971. 

El Jack, K.A. Vallecilla and M. Kuanpoonpol, Guidelines for Home 
Economics Facilities for Secondary Schools in Africa, Khartoum,l971, 

Ministère des Enseignements Primaire et Secondaire, République 
Algerienne Dbocratique et Populaire, Construc.tions Scolaires, 1971. 

Schramm, Wilbur, Philip Combs, Friedrich Kahnert and Jack Lyle, 
Techniques rnode?rries au service d' une education planif íée, 
UNESCO, IIEP, Paris 1970, in English: 
The Mew Media : memo ,to educatior-ial planners, üNESCO:IIEP, 
Paris, 1971. 

WSCO:IPAM, L'siseignement de la géographie, ?aris 1465; in English: 
Source Bo,ok for, Geography Teaching, Longrnans /UNESCO, London,.1965. 

UNESCO, Manuel de 1'utJESCO pour l'Enseignement des Sciences, Paris 
1964; in English: Source Book for Science Teaching, Educational 
Productions Limited, Wakefield, England, 1962. 

Peacock Douglas, Pary, La Bibliothèqiie d'école prinaire et s;:~ 
différentes fonctions; LINESCO, Paris,1961; in English; 
The Primary School Lib-cary and its Services, UNESCO, Pcnis, 1961, 

Bussat, P. and J. Sdnderberg, Sun/Protection/Colaire, ASCAT", Beirut 
1972. 

Kuba, G.K. and A.M. Maddibbo, Polyethylene Water Proofing for Tradi- 
tional Mud Roofs, National Buildigg Resaarch Station, Khartoum 
University, 1970. 

Ortega, A., "IS'iNO Design," in: Modular Co-ordination of low-cost - 
housing, UN, Mew York, 1970. 

Fathy, H. Construire avec le peuple, J. Martineau, Paris 1970; in 
English: Gourna, a Tale of Two Villages, Cairo, 1969. 

Principles of Modern Building, Voi. 1, 3rd edition, HMSO, London,1959. 

Olgyny, V., Design with Climate, Princeton University Press, Princeton, 
N.J. 1969. 


